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LE SECRET
DE

L’Homme Noir
(Suite)

Le marquis se rapprocha du comte.
—J’ai idee que vous avez eu tort 

de ne pas arrêter ce faquin, lui dit- 
il.

—Dali ! que peut contre nous ce mal­
lie ureux ?

—11 peut renouveler ce qu'il a déjà 
fait : déjouer tous uos projets.

Le comte haussa les épaules avec pi­
tié, sans daigner répoudre il hou Inter­
locuteur.

Sa colère était outré*» dans une pha­
se nouvelle. 11 était moins furieux 
qu’abattu. Non (seulement J’ublxisse 

avait refusé de lui rendre sa tille, mais 
elle n’nvait pas .mémo consenti ù la 
lui laisser voir. En outre. elle lu? 
avait caché que Diane avait été con­
duite au couvent par sou frère. Le 
comte s’en revenait découragé. Il ne 
comptait que médiocrement sur la 
protection du cardinal et du roi. dont 
Il avait orgueilleusement rejeté les 
offres bienveillantes.

Cependant. A peine arrivé» il se ren 
dit chez le cardinal Celui-ci l'accueil­
lit poliment, mais froidement.

M. de Mallloret lui exposa humble­
ment sa requête.

—.1 e sais tout, lui dit Mazarln. Vo­
tre fils vient de m’en instruire, 11 y J 
une heure.

—Alors je puis espérer que monsei­
gneur donnera l’ordre qu’on me ren­
fle ma tille...

—Certnlneir^nt. monsieur le comte.
- Dès aujourd'hui ? demanda M. de 

Ma illet et. qui se prit ù espérer.
—Je le voudrais : mais le cils est 

grave. Ortliez possédait, en effet. Jadis 
le droit d’asile. Il faut cpie je nfassu­
re avant tout si ces chartes sont vala­
bles. et si l’édlt de François 1er l’art- 
teint, car la ville appartenait alors au 
Béarn. Volts comprenez que ce n’est 
pas moi. un des principaux dignitaires 
de l’Eglise, qui peux violenter impu­
nément la religion que je représen­
te. ..

--De sorte qu’il faut que j’attende 
lu décision de Votre Eminence V lit. 
le comte, dissimulant assez mal le dé- 
•appoiiitemeut qu’il ressentait.

--Sans doute, mais je promets de 
in* pus vous faire trop attendre.

—Quand ponrrals-Jo rappeler sa pro- 
ii esse ù monseigneur ?

-Dans cinq ou six Jours, je vous au­
torise.

M. de Muilleret sortit exaspéré. Ja­
mais tant d’obstacles ne s'étalent (1res- 
bés devant sa volonté.

Quant au marquis, instruit du re­
tail tat de cette entrevue, il ne fut pas 
maître (run mouvemusit de dépit.

Au moment où le comte pénétrait 
dans son appartement il y trouva son 
dis.

—Monsieur, lui dit-11 (l’une voix que 
la colère faisait trembler. J’ai une ex­
plication â volts demander.

--Je suis A vos ordres, mon père, ré­
pliqua le vicomte avec un profond res­
pect.

» XLV ,
DANS LEQUEL GEORGES COM­

MENCE LES llOSTILl'IJLS
L>epuis quo Léon s’était affranchi, 

mm pas du respect, mais des lisières 
de l'autorité paternelle, c’était i:i se­
conde lois que le comte employait, en 
s’adressant à lui. ce mot ** monsieur,” 
gros d’orage dans la bouche d’un pè­
re.

La première fois, ce fut quand le 
Jeune gentilhomme, que M. de Mall- 
leret poussait plutôt vers la lVonde, 
accepta ia lieutenance des gardes du 
cardinal, et faillit se trouver dans le 
camp opposé ù celui du comte.

Aujourd'hui, c’était un autre motif 
qui lui dictait cotte parole glaciale.

-“Monsieur. continua-t-il, J’ai re­
marqué. non sans quelque douleur, je 
dois en convenir, la froideur que vous 
ayez témoignée, depuis qu'un ma-heur 
îéoeiil nous a frappés. Vos absolu*»#* 
fréquentes et prolongées ne sauraient 
s'attribuer uniquement aux exigences 
de votre service. Quant au silence que 
vous affectiez de garder, il ressem­
blait fort A un blAme. Si j’ai feint de 
m* jias m’eu apercevoir, n’en neetwoz 
pas ma clairvoyance, mais seulement 
ma patiente longanimité.

rent-Otre vous aurais-je abandonné 
A votre frivolité, quelque surprenante 
qu’elle fût en pareille circonstance, si 
ce que j’ai appris ne ane formait de 
vous ouvrir les yeux.

—Je vous écoute, mon père, répondit 
rofüeîer avec une respectueuse fer­
meté.

—Vous u’ignorez pas que Diane a 
disparu. quoique vous ne vous on

IjC mot est dur, répondlt-11 avec une ses servent de digues à da mer. “ Dès 
douceur qui était bleu loin de ses lè- que le soleil fut levé, dit-elle, Je cou­
vre», mais l’Indifférence que vous me rus ù ma fenêtre. Tout avertie que 
Je tes ù lia face aurait dû vous; dire J’étais, cette fols encore, comme à 
que Je connais le coupable, et que vu- Trieste, la réalité surpassa mon atteu- 
to» iKumeur n’a rien a souffrir de sa tel Un dirait que le Créateur s est 
Complicité. arrêté avec complaisance sur ce coin

—Je m’en doutais, éclata le comte, de terre et qu’ il s est plu à y prudl- 
11 me manquait celte humiliation de gaer tout ce qui peut cnariner les re­
voir Mon fils se liguer avec mes eu- garda. (A* ciel toujours azuré, cette 
itenili pour me bafouer. Mais cela ne mer blanchissante, presque sans cesse 
sera fis, sur mou Ame î Je ne contl- agitée par les vagues ; ici ia grotte de 
huerai pas A promener iJ anticimm- PausiiJppe, IA le Vésuve, dont s’é- 
bre en antichambre mou impuissante cliuppe une jfiimée ja un A fart» qui s’è-
colère. Le nom de cet homme, je 
l’exige. Vous allez me le donner il 
l’instant, je vous l’ordonne.

—11 est devant vous, monsieur le 
comte, répondit l’ofltcler, sans rien 
perdre de son calme.

—Vous ï Je ne volts croîs pas. Vous 
u’nurlez pas eu cette audace de lut­
ter contre ma volonté, de me laisser 
courir A l’aventure par dos chemins, 
d’assister de sang-froid A ma douleur, 
à mes larmes. A ma rage...

—J’ai dit la vérité, mon père, aftlr- 
nia Léon.

—Et vous osez le répéter ! ton un a le
vieux gentilhomme.
-Il le fallait.

A suivre

Causerie littéraire
LA COMTESSE ANNA POTOOKA

FUITE ET FIN

Plus tard, à Honte, ayant obtenu la 
permission de voir le musée de sculp­
ture aux Uambeaiix, après avoir parlé 
de quelques-uns dos plus beaux mor­
ceaux (le la statuaire antique, du 
“ Démostbène ” et du “ I.aocoon,” el­
le ajoute : “ Mais (pK* dire des pro­
ductions modernes V Comment parler 
dos statues tant vantées de Canova 
et (U* l’effet d’une lumière concentrée 
sur cos faibles imita lions des plus 
beaux modèles ? On no peut leur re­
procher d’être en marbre, elles sont 
en coton, et le jeune Persfe, la tête 
do Méduse ù la main, parait disposé 
ù danser un pas de ballet.”

En phis d’une rencontre, la comtes­
se Potockn a ainsi devancé son épo­
que et corrigé le mauvais goût de ses 
contemporains. A Home, elle est sur­
tout attirée par les chefs-d'oeuvre do 
l'art antique, et sur la béant» des rui­
nes. sur la campagne romaine, elle :i 
des pages que Chateaubriand eût 
avouées : •• T’no (les beautés de Lo­
in»». écrit-elle., c’est la richesse de ses 
fontaines. Il n’y a pas de place. pa< 
de rue. pas même de maison qui n’ait 
sa fontaine. C’est un dns héritages de 
l'antiquité. Los magnifiques aque­
ducs qui apportent cette eau limpide, 
la meilleure peut-être qui ex’sto. sont 
un des principaux décors des envi­
rons de Home. Indestructibles coin me 
tous le< ouvrages des nuc'ens. ils sont 
lè pour conserver le souvenir des har­
dis travaux d’autrefois et pour parer 
la campagne.Ceux mêmes de cos aque­
ducs qu’on h négligés semblent tiers 
de leur beauté devenue Inutile, et le 
lierre qui les couronne tantôt en épais 
taillis, tantôt encore on légères gu’r- 
landes. ajoute encore ù l’effet qu’ils 
produisent dans cet incomparable 
paysage. C’est en sortant de Sahit- 
Jean de Imtnin que JVn fus saisis 
d’admiration : pull»» part ritnllc n’np- 
pnrnfl plus pittoresque.”

C’est à Home que la comtesse sê 
iourna le plus longtemps : e’esi Ko. 
nie qui lui n inspiré ses meilleures pn 
gcs. J’ai déJA signalé sa visite du Mu­
sée aux flambeaux. Il faudrait pouvoir 
citer encore sa visite A la villa Pao- 
bnn,—l’ancienne résidence que Napo­
léon avait donnée A son frère Lucien : 
—lîi rêtfé-I>ion :—ln Saint-l*1erre. Je 
veux reproduire du moins cos lignes 
sur Saint-Pierre au clair de lune :

•' 14 juin 181*7.
“Saint-Pierre au clair de lune est 

d’une magnificence A laquelle rien «le 
moderne ne saurait atteindre. Les 
massifs Innombrables de colonnades 
dont les ombres gigantesques vont se 
perdre dans l'infini, ec-tte vaste place 
silencieuse et déserte, cet obélisque 
qui n vu le siècle des Ptolémées, et 
qui verra les siècles futurs, ces fontai­
nes retombant en gerbes de diamants, 
tout cela produit une impression pro­
fonde, un saint reeuciilemeut

“C'est ainsi qu’il faudrait montrer 
pour la première fois ce vaste édilicé* 
au voyageur avide de tout voir. iLos 
défauts* échappent, la grandeur seule 
reste.”

La comtesse assiste aux fûtes du 
carnaval et .’elle on trace un tableau 
très piquant, très oui tué, qui se ter­
mine ainsi :

“On vient, d’enterrer le carnaval, 
et le Jour des “ moccolelti ” est enco- 
rc'plus mouvementé que tous ceux qui 
ont précédé. Jusqu’au coucher du so­
leil. la foule semble augmenter tou­
jours : le soir arrive, mais on attend

encore! “ L'Ave Mnvln *r -sonne... 
Aussitôt des millions de petites bou­
gies appelées ” iuoceolett.1 ” s’allu­
ment spontanément. Los maisons en 
sont décorées Jusqu'il l’étage le plus 
élevé. Ces feux vacillants participent 
du mouvenfeut général : on les voit

tend en légers nuages l’ariillté du cra­
tère. le verdoiement des îles feston­
nées de sombres et pittoresques ro­
chers, t.ous ces .contrasted, to un ce 
•luxe (L'udpiccts enclinuteurs, expli­
quent le mot si connu du voyageur...”

Pour comble de fortune, Mme Posta 
était alors A Naples, et la comtesse 
eu parle eu cch termes :

“ Ce soir nous sommes allés au théâ­
tre Suint-Charles, rebâti depuis peu. 
On donualt “ Médée.” Mme Pasta 
semblait avoir été créée pour ce rôle ! 
...11 est impossible d’être A la fois 
plus sculpturale et plus dru uni tique, 
lui voix est aussi étendu»* que juste 
et harmonieuse. Son geste » st. noble, 
sou attitude tour â tour gracieuse, 
touchante et tragique,—tout jusqu’A 
la manière dout elle se costume, la 
fait ressembler aux plus belles sta­
tues antiques. Elle ravit les specta­
teurs, tant par sen talent (pu* par sa 
beauté. Discrète dans ses roulades et 
sis broderies, elle ne dénature jamais 
la gravité de la musique Üî» et nie 
semble par lit bien supérieure A la Cn- 
tallnl, qui, â tout prendre, n'a pas 
plus d’Ann» qu’un charmant rossignol.”

Naples, avec s«*s enchantements, n'é­
tait pas, malgré tout, pour faire oti- 
blier Home à une femco telle (pu» Ja 
comtesse Potocka. Elle retourna dans 
cette dernière ville A lu tin de mai 
1827. "Je îvvis Rome. dit-elle, avec 
le sentiment qu’on éprouve à retrou­
ver un ami.”

Après nn second s'juiir dans la \ il- 
le étern»»lle. la comtesse visita Sienne 
et Pise, ( î Ones et Milan, Brescia «»t 
Vérone. Cette seconde partit» «lu voya­
ge n'est pas .moins intéressante que 
la première. Le chapitre sur Gènes 
est particulièrement remarquable. En 
approchant do cette ville, lorsqu'elle 
cul pris la route qui côtoie les boras 
de la nier, notre voyageur retrouva 
les paysages classiques de la belle 
Italie. ” Cependant, ajoute-t-elle, le 

coloris n'était plus le même ! Ce n’é­
tait y lus ce ciel d’azur et cette mer 
d’aigue-marine ; quelque chose de pâ­
le et d»* gris perçait au travel s do l'at­
mosphère brûlante du mois tie ju.liot. 
Gênes devrait servir d intermédiaire 
entre l’Allemagne et l’ItaJie; c’est un 
passage de l’idéal au réel, d’une vie 
d'imagination au bien-être physique.

*‘Ce n’est plus le dé ln bit* ment et la 
négligence dont on a été choqué dans 
bien dos parties de l'Italie, tout est 
propre et bien bâti, mais rien n’est 
pittoresque, et les yeux, encore pleins 
de riinrmonie «l’un coloris Indéfinissa­
ble et tout particulier au Midi sont dé- 
sagréabletncut lTnppjs â la vue des 
couleurs éclatantes dont on se sert 
pour peindre les maisons, très .souvent 
bariolées de rose, de v«*rt, de jaune 
et d’un certain bruu cannelle dont l’of- 
l’et est odieux... Gènes la superbe es; 
comparable à une belle femme »lé- 
pourvue de physionomie : ou l’admire, 
mais plus on la volt, moins H1 » plaît. 
II serait diflicile d’expliquer cotte im­
pression ; la cité est belle. les palais 
magnifiques; le site, sans être piiio- 
resque, est encore très remarquable : 
il y a beaucoup de mouvement, mais 
c’est une activité porcine % commer­
cial»'; ce n’est plus le royaume de 
l'imagination «*t di*s arts, tout est cal­
cul et vise au positif de la vie...”

III
Notre voyageuse, jL. rai «lit., n»* se 

borne pas à décrire les pajsages et 
les monuments, à visiter ks églises 
et les musées : elle s'attarde volon­
tiers dans les salons et même dans la 
rue, soit pour fixer un trait de moeurs 
Italiennes, soit pour esquisser les sil­
houettes amusantes d'insulaires. Eli»* 
met surtout â prolit T occasion qui s» 
présente à elle de peindre quelques 
portraits historiques. Sou second ma­
ri, le comte de Wousowiek, avait été 
l’uu «les derniers et l’un des plus dé- 
vyués serviteurs «le Napoléon ; après 
les désastres «1<* la retrait»* (it* Russie, 
seul avec Caula in court., il avait ac­
compagné l'empereur de Sinorgony A 
Paris. Eile-inéiin*. aux plus belles an­
nées de l’Empire, avait, brillé aux Tui­
leries, et depuis elle était, restée fidèle 
aux enthousiasmes de sa jeunesse. 
Or. en 1820 et. 18*27, elle retrouvait en 
Italie la mère de Napoléon, la reine 
Caroline, Ja reine d<» W’eatphulie. ln 
reine Hortense. les frères de l’empe­
reur, Joseph, Louis. Jérôme. Tous 
tiennent naturellement uno a:<sez Jo­
lie place dans son journal de voyage».

Avant mémo d’entrer eu Italie, ;*i 
Trieste, elle rencontre la reine Caro­
line, !h veuve de Murat, qui habite. A 
la porte de la ville, une charmante 
maison de campagne appelée “ Cnm- 
po Mars”. Ln comtesse Potockn avait: 
déJA vu la reine de Naples A Paris, au 

: moment du mariage de Napoléon avec 
Marie-1 ^ouise : elle lui avait fait l’ef­
fet d'une jolie femme sur le trône. 
“Le trône avait disparu, dit-elle, mais 
le charme était resté, contrastant

nage mystérieux, que notre devoir 
commun est de connaître. J’ai pensé 
d’abord que ce pouvait être M. Davri- 
guac. je vous l’ai dit, mais il stoat dls-

8leurs â la main) sont la risée de 
foule.

” lves éclate de rire, le son des Ins­
truments, le» cris des as.su ilia u te et

culpé par un serment dont, le cardinal les plaintes des vaincus auxquels on se (otites. Un ami fidèle lui restait.” 
«’est porté caution. Quel autre a pu a dérobé le feu sacré se font en ten- i £et ».nlnj*» £t«lt le général Francis 
se prêter ù cette Insultante évasion V dre tour A tour. 1/ivresse est généra- Macdonald, ancien ministre rte ia

n'avalent pu aigrir, ni môme troubler. 
Iaî sort, en lui dérobant toutes les fa­
veurs dont la fortune l’aval A comblée, 
n’avait (pu lui enlever la plus précieu

VoilA ce que nous devons apprendre le I Ce spectacle extraordinaire dure 
au plus tôt pour lui faire payer (le la pendant plusieurs heures, mais â un 
▼k» cette Injurieuse complicité. ; signal nouveau, tout s’ctoLnt sublte-

—Ne vous a-t-on pas nommé le cou- nient, tout rentre daus U» silence, .et 
pnblo ? l’arène devient en un clin d’oeil obs-

guerre du roi de Naples.
11 y aurait peut-être beaucoup A ra­

! battre des éloges qu'accorde Ici A kt 
relue Caroline lu comtesse Potoeka... 
(jouimont oublier que l’“amie” du

-Non, puisque je fuis appel A votre cure et déserte. Qurtquo* voitures so général Macdonald, en reconnaissait* 
honneur pour le découvrir. font encore entendre de Join en loin.

-Son nom vous importe donc beau- quelques masques, dont Ja marche a 
coup ? • été retardée, s’en retournent lente­

— Vous me le demandez ? Vous, meut au logis. La mélancolie qui s’eni- 
mon (Us. le seul rejeton uiAle de là fa- pare de l’Ante ù la vue de cette trait 
mUle des Mallleret ! Votre coeur est- sltiou brusque ne saurait s’exprimer.
11 donc mort A tous Ira nobles senti- On pense A la vie et A tontes ses illu- 
nieiits ? Ne comprenez-vous pas que siens,—aux courte instants de» bon- 
cet homme nous doit une ré]giration heur, aux brillantes espérances du 
teintante ? En vérité, plus Je vous re- jeune Age, auxquelles succèdent les 
garde et moins Je irt.’explljV’p votre tristesses spinluer*.”
Indifférence. Comment! 11 feu que ce A Naples, in

ce (les bienfaits dont l’avilit comblée 
son frère, n été, en 1814, 1a principale 
inspiratrice de la trahison de «Murat.?

A Bologne, 3a comtesse vit la tille 
de la reine de Naples, la marquise Dé­
poli. ” C’était, ditvello, une gmnde et 
fort belle personue. fort grosse, quoi-

(0) •* Le tragique clu»/. une femme, 
où pour mol 11 est le plus touchant, je 

se rendit en quit- ne l’ai trouvé que chez Mme Pastaimuueronce. Comment! il rr-n que ce a Naples, qî «•»* <*e renaît en quit- r;? ,;T C \v
•oit mol, dont l’Age a ghré b», sang, tant Home, la comtesse Potoeka était eu rentrant, elle passait deux hemes 
qui vous rappelle votre devoir, qui logée dans le beau palais Esterhazy, sur son canapé a pleurer et a u^ii-wwr-Tr ___ ___ .________ _ sur son
so tt filet te votre lAeheté. sur la Chlnja, vlsA-vis de la villa Rtîa- , des accCa de nerfs.* (Stendhal,

Lfion se redressa et déviât «livide, i le, jardin magnifique, dont les terras- de ItowinL)
Vie

que très jeune. Sou tou, scs traits et 
ses opinions avalent quelque chose de 
viril qui surprenait au premier abord. 
Son mari était tout petit, tout court, 
tout rond, tout blond, stiaut beau­

! coup, purlaiit peu, ne sachant que 
; l’Italien et se contentant c<* faue dt*s 
signes d’approbation A tout ce que di­
sait sa femme. ’*

LVx-roi de Hollauile, 1/ouLs Boua* 
parte-, (jul avait pris le nom de comte 
de 811011-Leu, était établi A Florence. 
Son lils aîné (7j venait d’épouser la 
Lille (8) de Joseph Bonaparte, l’ex-roi 
d’Espagne. La comtesse Potoeka alla 
visiter ce dernier. “ La famille, écrit- 
elle. était réunie dans un salon mal 
éclairé, où régnait une atmosphère de 
contrainte et d'ennui, tristes restes 
d’une grandeur passée. Lu jeune fem­
me, conipjèteinent disgraciée de la 
nature, était tort ridicule avec ses 
airs de princesse. Sa mère, femme de 
Joseph, paraissait bonne personne, 
mais on ne comprenait pus comment 
elle avait pu occuper un trône. Joseph 
lul-méme réunissait deux ressemblan­
ces fort surprises de se rencontrer 
dans le même individu. 11 y avait 
quelque chose de dam!incluent et de 
la bonhomie de Louis XVIIL joint, aux 
traits distingués de tous les Bona­
parte... if me parut ne manquer ni 
d'esprit ni d’instruction : mais il ai­
mait à faire le roi, ce qui était d’au­
tant plus singulier qu’il avait renoncé 
volontairement (b A. l’être. Pendant 
notre visite, les courtisans se rassem­
blèrent, arrivant l'un après l’autre, et 
se plaçant A l'extrémité du salon, 
avec cet. air de servitude que j’ai en­
core vu en Pologne, lorsque les ma­
gnats étaient entourés de parasites. ” 

Si l’ex-roi Louis habitait en Florence, 
sa femme, la reine Ilortense. habitait 
Rome, où la comtose Potoeka eut 
plus d'une fois l’occasion de la voir. 
Elle nous en donue ce léger crayon :

**J’ai trouvé une personne pleine de 
bienveillance. Elle a conservé une as­
sez belle taille et une allure encore 
jeune. Son esprit ne m’a pas semblé 
supérieur : elle parle I eaucoup. «ans 
rien dire de remarquable. Sa gaieté 
inépuisable est celle d’une femme qui 
n’a pas connu les grands malheurs. 
Son état de maison est fort modeste. 
Mus .k* vois de royautés décimes, 
plus Je me persuade que ln reine d«.» 
Naples est Jn seule qui sache conser­
ver sa dignité sans se donner le ridi­
cule de garder un rang que le sort lui 
a ravi. ”

Et plus loin, elle achève ainsi le por­
trait de ia reine Ilortense :

” La comtesse de Saint-Leu reçoit 
tous les vendredis, principalement lis 
éiYangers et les artistes... On uan.se 
quelquefois jusqu au jour. La maî­
tresse de la maison aime cet exercice 
ù la folie ; les llatteurs disent qit elle 
y excelle. Pour moi. je ne comprends 
pas qu’A son âge une femme puisse 
eu cure danser. 11 faut convenir que la 
comtesse de Saint-Leu fait les hon­
neurs de sa maison de la manière la 
plus aimable. Un portrait de Joséphi­
ne en costume d’impératrice est placé 
sur l'une dos parois du salon. J'avoue 
(pie je fus choquée des plaisirs trop 
bruyants auxquels Ilortense se li­
vrait. ”

LVx reine de Westpholie rt)i et son 
mari l’ex-roi Jér-me. qui portait alors 
le nom «le prince «1«* MonU’ori. habi­
taient également Rome. La reine té­
moigna le désir de voir la comtesse 
Potoeka. “ A mon grand étonnement, 
écrit, cette dernière, j’ai trouvé une 
personne parfaitement aimable, cau­
sant bien, m* conservant ri«»n de la 
raideur de son pays et n’ayant acquis 
en Franco que ce «pii pouvait s ai lier 
aux vertus dont elle est le modèle. .!«• 
connaissais Jérôme, «pii était venu à 
Varsovie au temps de ses prospérités 
et s’amusait, à jouer au roi : Je le re­
trouvai A Rome prince déchu «*t sé­
ducteur suranné... ”

ITi Jour, lu princesse lui montra son 
fils, le futur prince Napoléon Jérôme, 
«pii était alors élève dans |«» principal 
collège (h* Sienne. *‘ Ce fut avec or­
gueil. dit-elle, quelle me montra cet 
enfant chéri, si longtemps attendu, il 
parissait donner les plus belles espé­
rances. Je trouvai du rapport outre 
ses traits et ceux de l'empereur Na­
poléon ; elle fut bien ais«* de nu» l'en­
tendre dln*. car elle protessa.lt une 
sorte do culte pour tout ce qui rappe­
lait ce grand lmmme. ”

Le jeune Jérôme, vivement frappé 
«le la beauté «K» Mlle Nathalie Fotoe* 
ica, no l’appelait que sa petite femme. 
Lorsque celle-ci se maria en 1812'J, lu 
relno do Westphalie écrivit A la com­
tesse : ** Mes enfante grandissent.
“ Flou-Plon ", lorsque Je lui ai annon­
cé l’Infidélité de s;i belle, a rougi, puis 
a il i L avec un air de dédain: “Eh
bien, c’est égal!” Ola promet, com­
me vous voyez. ”—Le surnom de 
” rion-Plou ”, sous lequel, A l'époque 
du second Empire, les adversaires <iu 
prince affectaient de le désigner, re­
monte donc A ses première» années 
et lui avait été donné par su famille.

Ln comtesse Potoeka désirait infi­
niment connaître la mère de Napo­
léon : la princesse de Montfort se
chargea de la piésenter. “Mme Lêtl- 
tln. écrit la comtesse, se tenait, dans 
un petit salon, au fond de «on appar­
tement. Nous y trouvAmes le due de 
Hamilton, qui professait pour elle un 
tendre attachement; : â notre arrivée, 
il se retira. Le grand Age do Mnm l,é- 
titia, «pic 1rs événements ont rendue 
si intéressante, paraît n’nvolr pas 
anéanti ses facultés morales. On voit 
encore qu’elle a dû être l>clIo ; sa mise 
est simple et noble ; elle parle pim et 
paraît avoir de ln difficulté A com­
prendre le français. Elle «irae A par­
ler de son fils... Elle faisait et refai­
sait son testa ment.. Devenue fort a va­
ra, elle n'a cependant, jamais refusé 
do donner «le l’argent A ceux que l’em­
pereur lui avait adressés pour toucher 
des sommes quelquefois très considé­
rables... Elle vit très retirée, elle 
n’a line pas voir los étrangers et ne 
donne jamais A dîner, pas même A ses 
enfants. Cependant sa maison est 
belle et confortable. On dit qu’elle a 
conservé de magnifiques pierreries, 
mais elle ne les fait voir A qui que ce 
soit, craignant qu’on ne lui en de­
mande. ”

TTn chapitre sur le mariage et la 
mort de Nathalie Potoeka, princesse 
SangUFzko (1S20-1S30), termine eot In­
téressant et aimable volume, qui wt

(7) Louis-Napoléon, l'rère de Napo­
léon III. Il mourut A Pesuro en 1SISL

(8) La princesse Charlotte.
(î)j Catherine, seconde fille de Fré­

déric, roi de Wurtemberg, et d’Augue* 
ta, princesse do Brunswick.
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9 Entendu dans une Epicerie
MADAME.—Qa’est-c« quo les Tabacs on Pondre FJtEOUBTTli 7
MONSIEUR.—Les meilleurs an monde, Madame.
MADAME.—Depuis que j’en fais usage, il m’est impos8ible d’en 

goûter d’autres.
MONSIEUR.—Eh bien, Madame, je vous dirai que depuis que los 

Tabacs Frechotte sont snr le marché et qu’ils ont 6ié exposes à 
la dernière exposition do Québec, aucune uutro maaufactnre « a obtenu 
do médaille ou certificat d^oanouT.

I
ic

Hfw-

I
Manufacturé par

Müller & Lockwell
.QUEBEC

ïïm» suite heureuse aux “Mémoin^s” 
et que complétera bientôt, nous l’es­
pérons. la publication des lettres pri­
vées de la comtesse Anna Potoeka.

EDMOND RIRE.

AVIS

AVIS PUBCIC est par lo présent donné 
qu’une demande sein faite nu Parle­

ment du Canada, ù bu prochaine session, 
pour obtenir un acte, a tin d'amender l’acte 
incorporant The Quebec Steamship Com­
pany, donnant pouvoir à la dite Com­
pagnie d’acheter et de vendre des fruit* 
et d’autres effets et marchandées et de 
gérer le commerce de marchands géné­
raux et pour d’autres fins.
Québec, 11» Janvier 189Î).

CAKON, P ENTRA ND Si STUART,
21 jv ’Jin Soliiciteurs de« Requérants,
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£• Nous venons de recevoir notre %
1 Assortiment de Tapisserie POUR g 
^ LE PRINTEMPS, comprenant % 
S toutes les nouveautés de ia saison 3

LIGNE ALLAN 1 -J.
Steamers de lu Malle Royale

ETABLIE EN 1852 1

Trento-quatro Stoamors avec un tonnago I
do 1J4 937

Castillan, 8,800 tonnes, Terminé., 
Tunisian, 10,000 tonuca. 1 Construe-
Bavarian, 10,000 tonnes, j tiou.
— _ ~ - - _ _ «. |
1S9S — SERVICE D’HIVER — 1S99

.TA
PEINTRE-DECORATEUR '

51-53, RUE BUADE, H.-V.
,r ^ «’!V
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Service do la malle royale outra Liver­
pool. Halifax ot St-Joau

De
Liverpool

| Do i lie 
VapeurJ |St-Jeonl Ilnlif.iz

Do

2 Mar» 
Jfi “
0 Avril

Laurkntiam......
Oalipoknun. ...
LaüKKNTIa.nL...

9 Mar# 
2 Avril 

:3 "

Chemin de Ter de Quebec et du Luc SUJcau
Lu Aouvello Routa Conduisant Au Célébra Saguouay

20 Murs 
.1 Avril 

U -

Sorvloo do Llvoruool ot Portland

Do 
Liverpool

L'i Knv. 
4 Murs 

16 “
23 ••

Vnpoura

«*T!L!AK..........
•Tukanian*.......
Nlmidian..........
•ilUU.NüS AyKa.n

Do Porllatid

Il M»r« 
5 “ 
t Avril 
1 M

•Les steamers portant ootte mur<|iie ns p-o-j 
noni pue de pusea^ors.

PHI X DU PASS Art K
Cnblues«Ç5Q.fiO oo mont«\nt
inierinedUlre................................................... 3X5.00
t'. u trop on 11...........M.. « i.....i.iàl)A4t,vt s

1STUillvts à» rotoura prix réJuut.

, Loot après MERCREDI, lo 2.°, NOVEMBRE 1.808, les trains partiront du 
larminue, ruo Sb André, Jotée Louise, Québec, ot arriveront comme suit :

DEPART DE QUEBEC
7.R0 A. ill.—Express direct le Mardi et Jeudi, pour Iloborvalot Chicoutimi (avec 
^ 9 char parloir pour Roberval le Mardi.)
7.RO A* M.—Express direct tous Ich jours, excepté le Dimanche, pour Rivière à 

^ i'ierre, G rand’.Mère et les Stations sur les Banscs Lauruntides.
J.Iii A «ÜL—Mullo looulo tous los jours, excopté le Dimanche, pour Saint-Ray­

mond.
6.R0 I*. M.—Express direct Samedi «oulemont ('avec char dortoir pour Ch cou.

tirm) pour Kohervul «*t Chicoutimi.
ARRIVEE A QUEBEC

locale de St-Ivaymond tous les (ours, excopté le Dimanche. 
1W1.—Express direct de Chicoutimi et Ruborval le Luud:. Mercredi et 

R .ill ■» Vendredi.
o*‘lU I m.M,—Express deCrand’Môre et des Stations «ur les Basses-Lcuruntides

10,10 l\ JW

Dô Glasgow a Portland et Boston
. 1)9

Glutifonr

lb Tôt.I»
4 Mars

V «pour»
D«

Portland
lu

toc o:.

NurttkgiaS’.-• 5 Mars
tl I UK KM iK. ... 
Sa RV ATI AN’.... 
GüKCIAN........

..........J t) Murs
22 Mai a • •
........... 2J 31 srs

Kttou* les semaine/.

Poor plus amples informations »'u irossor t
ALLANS, RA 1C A CO,

A teent s.

CHEMIN DK FER

QUEBEC • CENTRAL
HORAIRE D’HIVER

IE ET APRES LUNDI, 2 JANVIER 1899 
i les traies voyaao.oat eomine suit:

ALLANT AU 8U1)
EXPRESS pour St-Francois. Mic&ntle, Shot 

brooko, PvrLÎnud. Botton. Nvw-forK et 
tous Int «udroits du Sud. Laisso Quattro 
(traverse) 3*30 p.m., laisie Lévis a.50 

1». en
ACCOMMODATIONneur Beatsee îdaot. st Shsr* 

brooke. laisse Lévis 7«06 p.lll.
MIXTE pour Mégantio et St-Erançolf, laisse 

Lévis V.I5 a. iti.
ALLANT AU N0HD

XPRESS de Nevr-York, Boston, Shorbrooko. 
Mévantio, St-Er-nço»s et tous les endroits 
du Sud. Arrive à Lévis à 1.20 v».«si., arrive 
à Quôbce (traverse) 4 I.SO. |» ni.

ACCOMMODATION de Ut noe Jet et Sher­
brooke. Arrive à Ldvis 7.15 a.ia.

MIXTE de Mégantio et 8t-Fraa;ols. Arrive h 
Lévis0*45 |».m.

Les trains elroulent tons les Jours, le diman­
che excepté. I,« train d'acoommedMion lais, 
sant (duebeo Samedi soir, se rendra «enlement 
qu’à 'i'riag Jonc, et continuant ponr Sherbrooke 
Lundi matin.

CbarePullman attaohéeè l’Expresssanaehnn- 
g tirent de Québee à Springfield vm Sherbroo.ee 
se racoordaat à Sherbrooke avec Us Pullman 
diraeioiaent ponr Uostoa. Chare dortoirs dtrne- 
temeat sur PBxpmss de Québee i Bosteo.

tlaoMeierdo Douane se tient à Qnébec et 
Ldvte pour inspecter et eoeller le bagage destiné Itonelsi endroits des Ktnte-Unle. W

Peur metres Ufemattens s*adrereer h R, M 
Stocking, agent de la Cité et da Dletriot du 
chemin de fer Quebec Central, 32, rue St-Lmul • 
uboé. en nôtres aienU de ln Compngnle,

tmiH Ic.t jours excopté lo Samedi et lo Dim mclu.
•"~Lzprpss direct de Graiul’Mèroofc dos Stations sur les Basaes-Lau- 

romîcicelo Samedi scuiciucnt.
J,o train do (^iioiito ii G rand’.Mere voyagera entra Grnud’Mêro et Shmvc- 

negan lu Mardi ot. Samedi.
uiiiiutesnu Lac Edouard pour prendre lo lunch*

ç trams font raccordement is Chicoutimi avec los bateaux k vapeur
» aguimay du vu lit Ja imi-nii.!«» nuvigat ioi> pnur Tftdoubuc, Oacouim, Malimiu et QaébfltL

n^oyagecirculaire par voio ferrée ot bateaux à vapeur, sans égal eu Auiériqu i
ravcrMin paysage incomparable do forêts et de montagnes, de rivières et de lacs,

( uscendantle nmjeatiicuxSuguoiinydo jour, vtrovounnt à Québec, touchant à toutes
CB ni agu i tiques stations d’eau du bas du fieuvo, avec leur continuité d élégant* 

il ut e Is. °

UlIlciMU’ICxciirMlon iMMir (inimlMIfre le SiiiuctM 91.»0 pre*
KCCondc. Au-delà do trois heures à Urauil’Mèje

le samedi
Billets de retour de première cUsso au orix 

d un simple parjura de Qiiëhao à imites les «tin- 
tmns au nord de Charlesbourg-Ouost émis los 
Samedis, bouspour revenir jusqu'au Mardi suivant.

Its ce 11 en les terres a vendre par Je gouverne­
ment dans Jn Yallée du Lac St Jean, k don prix 
nominaux.

Le chemin defer transportera he nouveaux 
colons ot leurs families, et une quantité limitée 
de leurs oflets de menage Gratis.

Avantages spéciaux offoru à ceux qui établis­
sent des moulins ou autre* industrie?,

SERVICE SUBURBAIN___;
saison seront vendus nui prix 
durant les mois d’été, donnant

. v î-rTmf:
-i*-»t'£ t LAKE ST Jülttl RAILWAY.
'• >1, l.i» It.vlr (W Hi» |
par-pK'med ^ACULNAY.

’ i 4 ! -

.,‘1C 0 y T/l M «

païuit d oflet, «le imiiiage 8t de, provision, puar 
ia coiicominivtton journalièru.

3 ijiiict, «i» ■’ ^gîr'l i'pT-
IX réduits ordinaires, < 1»^', t > \ W.

-'. 'i urj,'U\ /ri-',
' i'*j- fffcVg ’

^ - -/s

FRANK ORONDT. 
Ascot général. 

20Jnnvinr ÎS^.-.
J.H. WALSH,

Agnnt tén

Un peut ,e procurer des Oiüot, dep,«,^flehnr 
H. M, STOCKING, viVà-rr, ]'|,A,e/ .
ChkteeB Frontenac, au burwu du Lciâquf 
No. 14, rus Iluade, et cho/. J. K. Mariin.au, m0r’- >/M>Ü
chaud rte fer, l.’iô, rue St Joseph, St R icli •

Les sièR.s et lits dans los ohr.w p,ri„jr „ 
dortoirs se réserveut nu '
STOCKING.

, f'tl RoxN
U :»w»

L ytV *.

ALEX. HARDY,
Aj»ent Gén. F. ot P. 

Qaébfo, 22 Nuvnimbrn

l bureau do R. AI

■ T-VJ&Z
J. G. SCOTT, K Lié' * 

Secrétaire «d Gérant

Y

il D1 lalU'1

UA

mmKtif/M
wÿEé

0S?HATLV£-
W Fauè BES

ALI IYI E WT -------«
dés plus agréables et de facile digestios.

Sou emploi est précieux nour les en­
fants dès rage deSà6 mois ot surtout 
au moment du sevrage. Ifaciltte la 
dentition* — Aenure la 6otme 
formation dm oa•

Prévient oa arrête le* défaut» de eroisnacn.
Parll, 6, if ego, llelsrla et ,rincipl!«t »U«Min Truce tt it Vttraigor.



LE COURRIER DU CANADA, .JEUDI 2a MARS 1899

AVIS IMPORTANT
J» ECHEANCE DE L*ABONNE­

MENT.

Noun prions nos amis dp 
•oup d'oell sur la dure a 
expire lpur abonnement. Cela »« 
évitera la pfull'lo mVcssltô do Kur 
demander par lettre le moniautdo
leurs souscriptions et de ,e“£ , “■*"
ru ires, on nous misant ptirtenli au 
temps dfl, lu somme qu Ils nous doi-
pent.

JL’adinluistratlon <lu
éJQURRIfîR DU CANADA.

30 rue «le la Fabrique.
’ Québec.

que bec

JEUDI, *23 MARS 1S99

Une lettre
de M. Blake

T? --------
On sait que la rumeur a couru ré­

cemment que M. 151 ake devait iv\i*nn 
au Canada. pour r?«* remeure daus m 
politique canadienne.

Cette rumeur n'était pas fondée. 
Voici ia lettre que Al. Jtluku ^ éerit-* 
au correspondant du “ tîlube, A l^»-i- 

êfres ;
Bureau du Conseil l'rivé.

Londres, i mars.

Cher monsieur,
J’ai re<ju votre lettre d'hier colite- 

nam un cftblejjramine du -•» iévn*u* a 
un journal canadien, au sujet duquel 
vous me demande/ ma pou&eo.

Or, ma pensée est que 1 auteur de 
ce cabiegramme, quoique doUo d une 
vive inuigiiuitioii, n est pas brin eux 
dans ses recherches ou ses conjectures 
bur lu vérité. Je n'ai encore pu. mal­
gré mon désir. iImt le moment «ni je 
pourrai cesseï* mou travail pour lu eau- 
be irlandaise. Je u'ai janniia lu,us.* te- 
tomner au Canada ’ pour vrai *u 
mai, quoique jisp'iv elfe «la/ moi 
quelque temps après août.

L’idée «du banquet il'‘adieu, dont il 
est fait mention «ains le « :lbl» gr.itu- 
me est doue dénué* de fondein» lit « t 
aérait absurde, à tout événement : 
c’est ainsi que le complétai!ont tué- 
u:e ohix qui connuisseiit A peiue la
situation. «

Les autres bruins sur mou compte 
0tmt de même nature.

J’cspêiv qu’il est vrai que j’ai en- 
cote des amis au Canada. .Mais ils ne 
m’ont aucunement représent/* que 
quelqu’un était à détruire le parti li­
béral et ils ne m’ont aucunement de- 
iimtnlé de retourner. .1«* n ul reçu non 
plus aucun appel «1«* la part « 1 « * jeunes 
Heua du parti et 1».‘S Irlandais catholi­
ques ne m’ont pas demandé do venir 
ù leur secours et ne >«* sont plaints 
d’aucune injustice.

PuUqu’uucun de ces ” appels” ne 
m’ont été l’alla, il va sans dire que 
Je' n’a] pas eu A y répondre.

D’ailleurs, la simple vérité est que 
Je u’ai fait concernant mes vues, per* 
semelles ou politique*, sur les uil'ain** 
«lu Canada, aucune déclaration dé­
passant la limite trae'o par mes «lis- 
cours, lors de mon dernier voyage au 
Canada.

SI vous persiste*/, fl croire quo ce cA- 
blegrnmine circonstanciel mérite quel­
que attention, je me mnN pour une 
fois A votre opinion «*t ,1<* vous per­
mets de publier cette noie.

AJais. J’ai l'habitude «le laisser mou­
rir pareils bruits .sans m’en o«*cup- r.

Votre idévoué,

*• EDWARD II LA K E.

Le commerce
au Canada

RaDDorts officiels do l’annee 
iiscaie 1898

Nos exportations eu Angie-
torro

_* N

Tupper vs Laurier Serait-il innocent ?
M. Laurier trouve que. pour un ! Les r&ÎSOIlS qui 0111 lliotivé 

bommod©«m âge, Mr Gbarioa Buppor la commutation delaseil-
Joue dur lon^rtempi.

C'est le grand reprocha qua le pre­
mier ministre a fait au cliftf cl a l’oppo­
sition.

Quand on n de quoi dire, Ai. Lau­
rier. parler est un déjà «se men L pour 
(‘tïux qui écoulent comme pour co.ui 
qui parie.

Exceptons ivpcinlaiHt M. Laurier : 
jk us admettons qull a dft trouver >tr 
C'il arias omiuyoux.

Sr faire accuser, dénoncer «d ridi­
culiser pendant quaitre heures, cela 
n’a rien d’agréable, à1 faut Ta vouer :

tenceprononcée contre 
Guillemain

Uno opinion importante de lTion. David 
Mills, ministre de b justice

Dans sa conférence devant le club 
libérai de South Jxmdon, le 11 du mois 
courant, bur les devoirs de «ou dépar- 
umiut en matière oruninelde avec ré­
férence spéciale à la clémence, F bon. 
Dankl Al Lia, ministre de iu Justice, a 
donné une opinion très iuiponuuito «m*

CA ET WEIGHT 
lT WALLACE

Le vieux chevalier se fâche
ET IL EST RAPPELÉ A L’OEDRE

La question des écoles
K’EST PAS RÉGLÉE

mais b! pénible que soit le devoir il | le «as particulier «1*» (iuilleuui&u* von-
l«nu nil'll s’aecouiDlisse ! 'atuou du meurtre de «eu oncle Lu-
lam qu il . ac«.«mipu^L. plante, tie st-LIbolre, «t dont la seu­

il a bien natalité jHtida.it « icnco de mort a été ooimivmV en un
heures pourtant Al. Uaurier. pour m» 
reiiiplunier. mais son ell’ort a été inu­
tile.

—.le vous défie. a dit sir Charles 
Tupi*»!*, «Je me signaler uu seul «le

cmpiisonnenieJLc à perpétuité. Aprils 
avoir rapporté b s «mconst allées du 
(iranic. Al. Mills eu arrive A ce fair qu«i 
milite, Mflon lui, on faveur du prévenu.

” (fulUenmin. dit-il. quelques jours 
après le un uruv, emprunte $3 d * «a

vos actes qui ait eu pour résultat d’ae- taille pour retourner dans sa lamM'.i*,
croître la prospérité nationale. disaJilc qu il n avait pas as%ez d argent

... . . .. . ... iHitir « an reprendre le voyage. Arrivé it
““Ni Je navals pas luit pii. 1 ° * ju UMIisou ]Kti «mette, il * sur lui uiift

parti cotiservaiteur pour b* pays, je lue quantité de billets prévenant
cucnerais la télé (.Le honte, «écrie sir 
Wilfrid.

Après «cite taiifarounudo on s'at­
tend à une preuve écrasant».*, et l'on 
écoute :

U ni «'coûtez :
j'ivmJCrenient sir Charles a »:$ 

sayé «U* régler la question dos écoles 
sur une base impraticable. Cette

«le la l*.’asteni Township Bank «*t lors­
qu'arrive à iétiangu* la imuvelh* «b*
1 assassinai de Lap* unite, «le jeune boni- 
me «*s*t .soupçonné d'en être 1’auteur, 
l u mandat d’arrestation est lancé 
contre lui. mais celui-ci semble an­
xieux de retourner dans la province 
«le Québec p«ntr y >ubir s«»u procès 
et il y retourne elfecMi eim«ni. Du fai»
«Ine l’on a trouvé sur lui I argent quo 
son «Mie.e posM da.il. «»ii connut qu»* •«’ !

Ottawa, 22.—Sir Richard Cartwright 
n continué le début mtr r adresse. i.<‘ 
niLnisU*e du « oiiiiiierce tn aucoup 
excité contre m r Charles 'l'upper, 11 
s’est oublié Jusqu’il u? quailllu* »lo dan- 
gereifx démagogue. Mais il a cto 
prom]>U;uiciu rappelé il t'«»nli*e par 
l’cnUeur.

Sir Uicliurd Cart Wight s’est sur­
tout occupé de ü:i commission miov- 
natioiuue. 11 préiend qu elle n’a l)llfi 
abouti à un liascu, bien «tue les Jtè* 
gcMdatious aient' ou lieu nu udileu de 
(ill lieu lus. il a déclaré que lu mar­
ché des Ktats-l'nis serait d’une énor­
me va Kur pour le Canada, si on pou­
vait J’obtenir A des conditions raison* 
milM*s. Oc serait, u-t-iJ ajouté, «me 
grain lu folie quo de tvlux-r «t aciie- 
l«’ <K*.s Jvtirt»*Unis. ToiHü «v que JO 
con.-cLJe au Canada, «‘est d'agir avw 
dignité <l précaution, ayant on vue le 
lait que ectùe qiiostio'il cîsU de ia 

plus grande import ana- pour J'empire. 
Laissons d abord arrivinr la üu des né­
gociait ions et: j’ai coiiliancc* «pu* cette 
lin sera heureuse. 11 sera alors temps 
«1«» «Uct«l«‘r ia ligue do conduite. A. sui­
vre. Au fanada incombe une grave

Le discours de l’hon. M.
Clui|>uis

__ __ %

Les éditions du Courrier (lu Ca­
nada et de l1 Evénement qui conte­
naient lq discours prononcé par l’ho- 
norablo M. Chapnis sur lo bill d’é­
ducation étant épuisées, et un grand 
nombre de oorsonnes nous on ayant 
demandé uos exemplaires, nous 
avons décidé do publier eo discours 
en brochure.

Cette brochure est maintenant im­
primée, et on pourra se la procurer 
a nos bureaux moyennant cinq con­
tins l’exemplaire, ou cinquante cen- 
tius la duu/aine.

L. J. DEMERS & FRERE,
30 rue do la Fabrique

Québec, lü mars 1890.

Dans la co îr
Cour Supérieure

No. 134H.
Ls It'inque du Pctinle, corporation l«'ra!o. ryun' 

ron principal biir«uuot boa d'afTalrcs en la 
Cltô de .Montreal,

Pcumudercfse ; 
vs

J* Arthur Roy, do la Cité de Montréal, ot AV il - 
Hum Alfrud Conrad Duldwin, ci-d«vant «1- 
lu Cuô do Ouéhoc. « t m.-iintouant résidant 
dans lu tcrriiuiru do l’Alaska.

Défendeurs.
Il est ordonné au défendeur William Alfrcd 

Conrad Habbrln «lu comparaître dans un Mois a 
compter du la dcrnièro publication du présent 
orure.

W. F0KTIF.il,
Déi.. 1*. C. 5.

Bureau du Protonotnlre,
Québec, 29 .Mars lô99. 2l-2f

Cours d’Art Gratuits
“ The Canadian Ilo3*ul Art Union Li- 

mitccj,'’ ùo Abmtréaf, Canada, nffro «les

ipuatiuii, k-s ilKTaux lout rôgiCo au; «••rime a i-iO voiumis par lui Ik pour
: jifcn «ln«*r cotiU* crovniict*. « »tnin nistm •lu^1 ‘t,IUI (lc J inl>tlc-nio.vvJi <k- cuiU’oxsiolia uuituoliea 1 ;lllv (k-,l4K.n{-os .|u! I« soum.'i-

ils r«mt fait «!isp;u*;iiir«* «b* !’ar«*in’ P<>- i\.x;mivU p^sieurs Ii.n güvs m
i il i«i lit*. "

Bhignonr î II y ;i à pcim» un mois
«im- voir.- colü-irm-, M. l-'jlzpa-lrl.-U, a M,,,,lUv0 ,.u ,,0^s.-.iou <lo 
dé«*i»ré. dans Ontnriu «pn* !.i i|it.*sti«.n r;iig«»nt il .s; «ariivalncu «Kl unurtrvm

régife. t!l comlajuiiô à mort.

«•obéivni -• relatives au «riui'*. Daiw 
l'mto il a«cihse i«* i«>i*g«»roii d avoir sug­
géré* 1«* V(d de -on «»!»(*!«•. Sur ce lori

n*«poii8abiilté, parce qu’il ne «toit pas cours d’art gratuits aux personnes qui le» 
considérer que son IntérèL ih»i-souu«.*1, défirent.

i.ea leçons coinprcnnunt la leçon et la 
Nous devons agit* en bonunes d «'*• peinture d’ajirès nature, morte, modèles, 

Int et non on (létiingogues.Jainals je et pour illustrations do magazines, 
eoiitsidl’i' raj l'abandon di s droits du ' Ces leçons sont absolument gratuites et 
Camoin, ni de mot n*** fin protuantit*»*-, l’on peut «m tout temps présenter sa de* 
tn«*nt aux îiégocl.-iitiions avec lUs Etais- : mande d’admission.
I tus. Abus quelles «pie soient l«*c» ré- • •* ’fho Canadian Royal Art Union Li-
k id huts, je lie eotiscülerai jamais mie miti’d " a étd fondée dans le but d'encou-

BELLEAU & MCDONALD
S EL VILLE BELLEAU A. II. MCÜO.VALD

93, RUE ST-PIERRE, QUEBEC

Correspondants de L J. Forget £ Cie, Courtiers
M O 2s TE AL

Cours des Bourses do Montréal, New-York et Chicago, reçus
toutes les demi-heures.
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UN
Par l’Honorable Th. Chapais

BEAD YOLÜME DE 340 PAGES

n’«*? : pas régl.'e. eotniajiiiié à mort. iKLitlqiie dt* .lypressaill»»-. | rager l'art et «le distribuer des (euvres
ItPi'-m-iu* ’ vmia —i Yi»7 bUm nu-o ’a loi Dr. Je n’ai u neutre hésitation à «lé- ^* -s* 1 • alia«v* a r.poiwlu a sir (IMrt ii chacun doses tirages inonsuolaiiui 
III.I m.u 'ons..i /. h. ni* •« • rI;1IVI, 4l..|ilrl.t..s a !)lvnvtî proAlniu*, quo Ru-lmrd. <*t il a offert «m nwul un ont lieu le dernier jour du cliaquo mok

du Mamroba u«* tutd pas aux c.ul««.-\{lL «.uvicüou «le înmirtre n'avait paa I krou venu* meut si celui-ci voulait a. lop- Four pliu amples détaiU ^’adresser à !

FORMAT IN-OCTAVO

En vente a nos Bureaux.

L. J. DEM LUS & FltERR, EDITEURS,
80, rue de la Fabrique, Québea

-U.

l’art «t «U» distribuer des couvre** BLA5C DK ftOUMBirnOIf

Jt*n «vais
d
i I ; 111 m. \« s empat i*îoit*..s, 
au.\quell«s ils ont droit.

BJngumrr I vous >avoz bl«*u «jut* la 
poj)i.CaLon eatholb]iiie du MaJiAttha 
nVst pas >t.r un |Lcsl «l ég;dllô d»*vant 
hr Joi av«*i* ia popii.ation aiigiiiiM* e.

sa raison «l Otiv. il a été démontré 
hors <!«* tout doute? que l'oneU» 1/iplan- 
1.* a l'ait trois arrCxs «*n so mnlant a 
sa maison : à riKjtid, au b\m*au «b* 
poste et à une « piecrie. <»ù il acheia 
une petite «pianMil.'» d* thé ; qu!Vn ou­
tre «!«* tes arrêts i aurait laliu à La-

1«T une po itique vraimety eainulleti 
lie. lil d«unati«K- l'imposition d un 
droit d'ex position sur h s hi • : s. sur 
le ixijÿ île pulpe < i sur le ni« U«*.l.

Ses soupçons ont été éveillés par »«! 
fait que k* gouvernent nt. a augmen­
té l«.» droit sur les rotons.

THE CANADIAN UC VAL AUT UNION 
LIAI!* El).**

*228 et 240, rue S - acques, Montréal

Li J. DEMERS & FREER
QUI BE O.

plante marcher durant 2ô 1/'illlltl‘ÎJ j UN AITKL I’OUU LA TOLERANCE

M.
protestante. , .

tl , .....i pour ! ram.-hlr a distance «pu séparé-ta
Bvagui ur . vous savez « !«-n qull y a:j.;lled«i la maison. Al. Lemieux, député d«» Cîiqx*. ti

fl peliKî un mois, votre copain »;r«.*en-| .si vous allouez ô iu lu mies jh»ui* eha- l;,lt nu appel «il favuur de ia pxérnu 
way déclarait à Witm'qieg \piv* t«riîtes: «*tru «le «*es arr«Vts, il «<*«»U'ié *iU ,‘t‘* * f a dotjtiré que s.r W. Laurier
k-, c,*.,,ui su, m, «•uiifonuwaHïiii »!«•• I.ai»lajite u arrive fuit .IIkimiwIImv tonus !<w mal-

Proccain Ti u aise ;

jeudi, fl.a-; :io jsakm

T'ÂcïïmT

F«tnKfli nous ênvoytr.,............Su votumtia

DISCOURS ET CONFERENCES, pat l'Konorâblé Th, Chapais,
•k

#n paisnuut, plus oinq etntitis pour frak

6jWi

les «.•«•«• *s «ju. :.e 
pas à la b*i Lniipb* d 
vraient ]>a.-> d’argent 
ment. I

lS'du, ne reee- 
du gouvei-ne-

Mebteur ! vous savez bleu «|U«* la 
eonstli. u tien, v;o.*V par vos compli­
ces Martin, Siftou et Ur eaway. ‘*sl 
«•neoiN* lettre morte pour Us «*:utiu«li- 
«pus maaitobains :

N«m. vous n'av<z pas réglé ia »|U«îs- 
lion des «'co.es «lu Manitoba ctunuie 
vous I avez promis .

—“Sir Cliurlt's a aussi « s-ayé, cou 
Unu

à l’etidroil où il a été trouvé mort à ‘h-tireuses diTiieultés de nurs «*t de; AU MAXIMUM DK LEUR VALEUR 
O.-Iô bcurcri. religion. | /\ courunie les livre**, brochures, par-

Or, Il est pbysiqu* tiumil impossible i Al. Moore. <1«* Stnnstead, «lit quo o'é- tra ts, autograplie^, rapportant au t’a-
«jue La pi an U* a.i-L pu être ù ta ptaco ,M‘t là un«» dMnratlou remarquable i.a In, aiu?i quo les livres publiés eu Ca-
où II a été trouvé mort «iurant a de la part «l’un homme «pii. dans iv- mula et aux Ktais-Unis.

' pr« ml ère période de temps emp«»y«-e lection «k* Ragot, a <1 notice sir «Tiar-
pnr <Jtiiilemalii ù eln-reiier ivs die- ^‘s T’upimm* œniine un anglais i>r«»tes- 
vaux. lors«iu’il OtaI*r seul, lvt durant hint, ot a fait appel aux éleeteurs. les [ j e , -r j0 <: û s’ h,a 
la se«*«jiule période, ce dernbtr Mau engageant A appuyer sir W. Laurier, | “ * *
avec kf fils La phi u U*, non sur la voîo pnree qu'il est catliell«|ur* ot fr.*in<;als. ; 
j)tiblb|ue. Ils alU'.ivnt tous deux aux AI. Lemieux «lit qu’il n’a Jamais fait 
écuries et de là s* ilirigOivnt dans lo mm déclaration d«* cette natim*. 
champ puis iis revinrent, mirent. ;<•> AI. Moore réporei qu'il l’a «‘ntondtif* 
chevaux dans L'écurie t:f se rendiivut d»1 ses propres tor«*il!os. 
riLsuitf* ù la nraiseii, «le» st/r.«* «pie si Rappelé à l'ordre par l’orateur, qui 
l’on doit njcuttei* foi à ce témoignage a allégué que l’hon. d'putd «levait ste­

M. i.a uner, «Ivtaidirk* c«j miner* I « -s clivonstnneos convergent ce *’**pt«*r la «h'iiégat ion de son colb'gite.

iirurs •• • • • H«

S’adresser à RAOUL RENAULT,
40, rue Carneau, 

b mars—

C’est une cWiganoa.
LE SEUL OFFICIEL POUR NOTRE DIOCESE

rriv-v

•eJgds
piéf, n iïtit l avec a’.vngLJ.eriv et résultat. GuUlemaiti n a j.u a.ssassiin*»’ AI. Moore» a répondu qu'il î’u ’« «»ptalt. j

son oncle. et. a fait remarquer (pie le dépulé de
Il savait «pie son oncle «levait re- Uaspé avait bien mauvaise mérnr»lro. 

«•«‘voir ‘iîel'aw ol il ^* peut «pi'a- LE ('AS 1)U SENATEUR ST’TUKR-

• , LAND

«.«
de faire «losavoiicr ics traités 
et ui'Lcmaiids. lé s dt tix objets «ail été
a«-c«/iiq>,,.ld par la nmi.n patumt*.» du.pi^s «pie celui-ci eut Cité tué, soit par 
goa\( iuieuiim liberal, et malgré le dé- la voiture «lu l^ouchei* ou par le ciïe 
couragcinciit «le 1 V*pposit;ion. "

Faivour î vous n avez pas é«tabl h’ l'argent ait

val passant sur lui, <;ui»L«*mni‘n sa­
chant qur» son oncle «levain avoir de

On demande 
destitution du

uu gouvernemont la 
s'uniciir Sutherland.

Les rapports du Oommcrce et do la 
’Navigation pour l’année 189S ont été 
présentés au parlement il la veille do 
l’ajournement de la Chambre, mardi 
■oir.

En voici les données principales:
Le commerce total n été do $301,­

476,730 contre $257,168^02 i’an der­
nier, soit une augmentation do $47,- 
81)6,874.

Les exportations ont été do $164,­
162,683 et les impoUtaLions de $146.­
823,053.

Les droits perçue ont été do $22,167.­
788 contre $19,891,996 l’an dernier, 
•oit uno augmentation pour 3893 do 
§2.285,792.

La Grande-Bretagne a contribué 
au commerce générai de la Puissance 
pour §137,409,735 et les Etats-Unis 
pour §124,410,926, ce qui démontre 
ou© le commerce du Canada avec 
l'Angleterre fut pour prés do §13,0110,­
000 plUB considérable qu’avec les 
Etats-Unis. Lo commerce avec l’An­
gleterre se divise en deux parties, 
•avoir : $104,998,818 en exportations 
•t $32,606,917 en importation). L s 
Etats-Unis ont donné, en exporta­
tion î §45,705,336 et en importation 
178,706,690.

Comparé avec l’année 1897 lo com­
merce de l’Augleterro a augmenté do 
§30,000,000 avec les Etats-Unis do 
§18,000,000.

Le» exportations ave3 loa Etats- 
Uoia ont diminue do $3,600,000, alors 
que les importations ont augmenté 
de §17 .000,000. Avec l’Angleterre, ces 
exportations ont augmente de §27,­
700,000, ©t les importations do plus 
d© §3,000,000.

L© ooimnereo du Canada avec la 
France a augmenté de $3,202,047 à 
§6,000,613 en 1893.

Avec l’Allemagne, il y a nne légère 
diminution. Eu 1897, les chiffres at­
teignirent $7,638,000, et en 1898, 
§7,421,462. *

Avec Terroneuve, le commerce a 
augmenté de §2,144,874 eu 1897, k 
|2,«M,184 «n 189J.

Ii y a eu baisse avec les Indes occi- 
doatalei do $4,322,230 h $3.829,346,

Avec l’Amérique du Sud, on accuse 
une augmentation de près d’un demi- 
million, aoit §2,020,085 en 1697 et 
§2.606,195 l’année suivante.

La diminution a atteint près d’un 
Million avec la Chine et le Japon. Le 
commerce avec ce» doux puys fut. en 
1197, do §3,300,331, et en 1898, de 
§2,629,890.

Le percentage dee droits sur la va- 
lonr dos marchandises entrées pour 
U consommation, exemples de droits 
on non, a été de 16.95 en 1898, contre 
If Jf l’année précédente.

commuée pr0fC*rfcMih*l î
Vous avez «louik une prélY*r«*n«v .1 

l'Augicterre vi aux posacwdons bri- 
tanti:«|U(îs, nu fi «ju'awz-vous obt enu 
va retour V '/vius avn*z promis «le- 
cliang«kr préti ivucc coirLro juvf. icncc. 
et v«jOb) avez dv«iibcn?Uicai iir.iiiquc a 
votiv pruiiK^îc.

Non, vous n avez pas établi k» com- 
iiicrtH* pj*élVrrciiti«*l I

—1’* Nous avons « tubll k* p«uiny ]hk<ui- 
gv, continue encore M. I-aurivr. ’’

Uni, eu (.axant les journaux, cil ta­
xa tu de üticiv.

—” Nous avons rc«hiil le «léUc.il «lu 
département des postes. ’’

Oui, eu rogiuint sur ic sahilre «les 
|Ht\ivdx»s «liitb.es U<* courriers «Je .a 
mal b* «pii gagnent peine d«* quoi 
sioiUYir leurs chevaux.

—Nous avons remanié» lo tarif d une 
façon salisfaisaiite pour le pnnluc* 
tour et tic couôominateur.

Blaguoui* 1 Nous avez promis crut
loU de la ire d«si«ar.tiue tout vestige écraser par un camion sur la rue. 
de protection et vous avez mainteuti ; Notre rtqiortor s«* rendit imtmVlint«'-|

pu ’(* lui enlevi r «le* sa parce «pi’il n été absent: «lu sénat p«»n-
ptM’lb*. Si i.apkui e a «'.té tuf* par la danr «leux sessions oonséculives. Une 
persoiim* «pii si «'*:•'» so-upçonii e par motion a éié pr«'*s(*nté«* au sénat ù l of- 
«]ibiI«iuo.s-uns et qui a suggéré i«» vol. fet «1<» déclarer ce siège vacant. La 
selon (Juilleniain, il est évLkJit que Ju! quest ion a été référé»» au comité des 
voiture «lu bouclier était c^i près «lu privilège*, 
meurtrier que celui-ci n’a pas eu *.c(t . 
tempe* d’accomplir tout «a* qu'il avait *'

CE b UI fjui trnnvr fitt«*îr.t 
«l'un«* nulndlo «uioVonqu»» c-t

dani» l/oblicatjon «io m* donner tous 
les soi-.s ro-sihl«’P pour recouvrer 
l i ri»n:«^. I! in* peut p:«.« i»e ronn- 
trnire ü coito loi saur s'cxpinor i. 
un** fnuto grovo. Il ne »*oiit pré* 
tendre «ju» mi innladi'* soit incurK- » y 
lie.o«r dormis quo les famo ix JC 
i. • ô -m J. K. i». RAC!- 
COT, qui rc wint «3onq»o.»6fl qi.e 
d’horbe- cî de rneincf, sont coiinua, [t>y 
tou**-*, ic- maludir.c pouvenr (br«/ ' *

r cïi^rlev t.’cs r< iip>fle« font d’uno
' u Oflicacit«;ineonto£tnb]e. Aursi, voit- 

VJ ’Lil on «ir« m ni* des partir dm* parfit».
IA FA Ie* t**us fwul^es du Cutindu «*t «loi 
v-T/'î i Etnts-Uni» pour venir -o les procu» y-y 

rrr. D’autres, que 1rs moyens no 
\ .|p«mmettent pa«« d’enfrepren Iro lo r.y 
J voyage si* 1rs tort expédier. Ht 

" t«oip sont d’accoril à 1m proclamer ™.g

n6

LE

DE QUEBEC

POXIPw

QUESTION SCOLAIRE N'EST
eu vue. Laissez-moi vous «Wr» «pic l‘AS RT.ULEE
«•’(•Ut été une grave err* ur «!«• la part L’hon. Hénutenr Bernl«»r. r«q)résr-n- 
(lu gonvcq-nenunit «b* i»erme*nuiv à in tnnt «le la minorité enllmllipte «lu Ma- j 
loi «lo wtlvre eo:i «ours dans le cas ne- ; tiitobn. n déclaré au sénat, «|ue la 
tr.el. spéciab xuent «piainl «1«* pareil- (piestion scolaire n’est pas ré tri «'* * fl 
b*s diflicullfsÿ pr'sentnI cit non s.*u- |;, satlsfacthm de la minorité. 11 a 
humait a mon esprit, nurN «mu'Oto a ajouté que les catholiques vont « on- 
I*esprit «il* liera s Mis-miiiisilin* qui a tinuer l’agitation fl l’effet d’.ibî *nir ia 
att-sl pris connais«lu do^tei*. | restitution d«* leurs droits et priviDN- 
ainsl qu’il l’esprii. du Juge qui a pré 
si «lé le procès.

Terrible accident
Sur la rue Stc-Margueritc

Une enfant écrasée à mort

ges scolaires.
J/adr«*sse en v'oonse nu «llscours 

«lu tréne a été adoptés» au sénat.

VA-T-IL R ESI ON ER ?

p roc
b lUt^iM'ut ?ui»éri*»urB à mut rc qui sV*t vu ra 
luit d«* remèdff. l«*ur «lîîcacité d«rrien«l do«* qui 
«1**^ rnrirnec* peu!? t«»nl pt.iî lnyfe a:«D8 leur fit o 1 
c li m. Voui tous qui s mffrer.. fn«-hcc «pu; pc« 
uuv renie f i«* cei rciuôcr» «»nt fuilli. Un m? Ici 
procure en r'adrofant a l’cnMuirncdiisrocHau- 
/age.ohii

J. E. fl*. KICK or,
fco. 2>, ruo St Cr.dbe*

KST EN VENTE CHEZ

MMn<L, 50 YEARS' 
Wm* EXPERIENCE

I! (*st à pou près que T lion. M. Fisher 
va résigner son portefeuille de minis­
tre «le l'Agrlctiltim*. à ce use «le l’at­
titude du gouvernement sur la ques­
tion «H* la Prohibition. M. Fisher n’a 
pas apparu fl la chambre depuis «pie 

. ; celte déclaration est faite. Les hb'*-
'J uuto une sciis.ition hier matin sur la ra«x pî-nsent cependant qu’il ne îvsl- 

rue .sain t c-Ma i*gu«* ri te. (i la nouvelle gr.cra pas. M. Fisher s«* présen*er.*fir 
«ju une petite Üllo venait «i«? se tau*** ,i,* suite dims son comté. U’est fvl-

«i« minent nue partie de bluff.

D

la protection.
\ «ms avez dénoncé

meut Mtr les lieux <*t constata en citer
lu protection1:1 P"*'*0, llll<‘ ,l,‘ V' J'rost’ lllar' 

, hier, venait uo succomber aux blcu-
co mil lo an Nul et votki •coiuinuvz pra- ( ma*es enusées à l’ai «loineit par un ca- 
ui«iueineiit ce vol. î mion chargé «le cuir, «pii lui a passé

1 ^*s droits spésTitiques étalent do .»<> dessus, 
pun,, cent ,.u, 1 uucifil tari, tu ^

au joua «l Lui do pour uvtit. ; LVufant était fl jouer dans J a rue
1 as di*oite> ad valorem étaiviit de r.i quand la mort <*st venin* la frappai*.

pour et tut- sous 1 ancien tarif, Ls sont h* Dr W. \ <*r;r«* <| tl i a «te ap-
peli» pour secourir mais sans résultat, 

a.ujourdhui de t>« i>our cent ou une A, 1)0\lu. vj(.tjinL..
uuginenitfiitlon de :t pour cent. j La ruo Sainte-Marguerite est dans

Et vous dites que vous avez réduit un état impassable depuis la dernière
le tarif ï bordée de neige.

* . * . . I.<* coroner tiemlra une enquête.
Mais, ]«auvre sourd, vous uenUimlcz

donc iris la piqiulatiou do T ouest, ù
qui vous avez pi\>mis 4c ii'bro Oeliau-
g«*. dejuainler «pie vous réitutx«»z
davantage le tarif 1

Vous n'imiteanuoz j»as Jf«QiSSocla!Jon
libérale de Wiluuipeg piotCMtea* contre {
la «lét-iamitiou do M. tSMHon, «pu» lai
questiou du tarif est morte l

i».\S DE «REDUCTIONS
TARIF

DANS LE

Le steamer Gaspesia
L’enquête sur la porto du Str 

Gastillian

La compagnie MUford-llavoipPns- 
pébia reçoit très peu de iiouvell«»s «lu

La «l(H.*laration faite par M. Siftou, 
dans l’ouest, «pi’il n’y aura pas d’au­
tres réductions dans le tarif, a été 
répétée -au sénat, par Thon. M. Scott, 
secrétaire d'Etat qui a «lit «pie le gou­
vernement avait été dans la direction 
du commerce libre aussi loin qu'il 
était sage et prudent d’aller.

Trade Marks 
Designs 

Copyrights &c
Anyone «onUtng a ftketrh nnc! de«criptlnn \vnv 

qtilcklr ancortnln o«ir opinion free wnntlioi aii 
invention ta probnbljr nntentablo Cnmniuni(*n* 
tiens ntrlctlyconnrtentfiü. I£ un «Ibook on 1’iitcr.ts 
sont free Oldesl uuetiry for ««ecurini; i>utcnt9.

Put on tu taken through Munn & Co recot*o 
tprclal notice, xvltbout cbnnco, in tbo

Scientific Jftacrican.
A hnnrtKomety illnntrnterl weekly. Lnrcest rlr- 
niliilion of nny neicniitlo lournnl. Terms. 13 » 
y. n . four m«»nths, tl. fioul by till newstlenlors.

P»7UMN ^ Co.3G,Broai3A=y New York
Ftrr.nch Offteo, C2i F fit- WnnhlnBion, D. C.

b J. A. LANQ-LAI3 & FILS...................... Rue St-.Tosepli
CHAPERON & OARNBAU.................................. Rue La Fabrique

>x PRUNEAU & KIROUAC...................................... Rue La Fabrique
) I. r. UEitY & FILS............................. Basse-Ville.
»
'> AUKHI, A NOS BU ICI; AUX

j l. .i. & freuu.
|\ EDITEURS

Ë :4>coooùooooc^x>0^pooooooo^
——r .«-* nv. n_e rtiwi. tsiti-. xj -Trrxzxun’S- *

r.tniM <t
conikr.l<*n
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Les roceites tie la corporation ties
pilotes

cpre vcam«>
lîi^ IOI in. ..

ural ilis«harg«.f, i. 
lniluniinatlou, inilm 

, or ulceration ot r 
Ho. cous me mb mu «?•>•.

less ftiid not afiiriu£?u 
or poisonous, 
ft old l>y H>Tnirnr(a«*.

Cirsuior teat ba J*

?

Ü8 08

Jg&JQ
BoulI Sucoesseur dos CarmQE

PARDS fiwc do VAhhaye, 1-1 —* PARC®

Qu’est ce que vous avez fail eu- " v,:l>l,“sla*” prkonnler dans les gin-j §24..’><10.75, laissant uno balance 
........ v icos ’‘‘‘Ruis plus d’un mois. Une dépê- §ii2,7nd.SH A être divisée entro

ll-’ ri1»' Nt-i’aul, située duns Te g«>l- in,,vomie de 120 à 127 pilotes, s*> 
Avez-vous réduit la «K'peiuut V (fv* St-Laurent, dit «pu; le veut souille dividende «le $SP(U)ti elineun.

Los recottos brutes de la Corpora­
tion des Pilotes pour 1«* Havre «i«* Qué­
bec* «*t au-dessous, ont été, pondant 
l'aimée 1S9S. de $137,073.01. De «*«î 
i*i«>ntant, $128,734.28 «>nr été ixîçuoh 
de 920 vaisseaux anglais, ei la bulau- 
ce, $8,339.33, de 100 vaisseaux étran­
gers.

Les dépenses toîalos, y compris la 
pension des vieux jiUotos, ont été de

«le 
une 

s«>U un

AV4.Z-VOUS réduit la d«5lt«* i «lu uord-est, et qu’un trois-uiRts se
Avez-vous ctuUi le sei*viee rapide uo',vc !,ix mm»* au Un
« * 1 ue autre navire t?c trouvait aussi, hier,

océanique . >jo milles au n«>rd : tous deux pnrins-
Porccwcz-vcms moins do droits «le w;ut arrêtés par les glaces, 

domine que les conservateure 7 Lm* «lépêclu* «1<» ^armoulh «lit qu’,\
Ave-/.-vous rendu justice A t'*U-.ue«« ?cnfufitc >“«■ :lu •«Jet

Vaisseaux sur lest
IVndaut. la anlfton de navigation, 

do la perte du ” Castilllnn,” il a été d,x vaisseaux sont venu* sur 
français dans Li 1 -afssano» ? déclaré que le stetinter allait A louti* 1(Vÿ^ à Québec. Contrairement fl ce qui

Non vous n’avez rien fair de tout vitesse quelques minutes avant de* pratiquait ces années paasfoa, au- 
ecjn : frapper Onunetfc Rock. cuu <1e cos vaisseaux n'a (déchargé

... ... I L« lH>tuwole était en parfait ordre. *on ^ le* ttèuve. Il a tout êtfl commandé pour les eufan ta'dS fâgc^clo'o
.?°U8 , 11 îa ^''clproclté. «.hï et ordro avait été donné, fl deux re- (Vhtoé sur les quais de lu Commission h 7 mois, surtout au inomont du sovrairo

biontult pour le«iuel vous aviez jura pr,ses différentes, do changer la.......................................... ** -------------------------- • - -

Chassai

Prosorit depuis 30 ans 
CONTP.X l\i AmCTICXS IiEà «QHS DICtSTlTIS 

Psrii, G. Ayonuo Yiîlorin.

I
mim

CONTRE

^TflANSFÊRÉEW.
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Apepîixli
Choléra

Inhlfiitlni
Vlèrr

Mal Ci Mer 
Varrari 

Déraillantes 
jaioe

■

rtVSUEoïWEBAYEÿ-,
■$\parilZ- '

Voir lo Protoecluê Son» les uni 
o/iaqu» Fîtes*

Soit tira cnrOlçpppi.
ex>nrr l'<Stiquet.te blsnohn 

•t Dotro uu« doivent 
porter les flacons 

do tooto dimension.
DÉPÔTS DA H B TOUTES LES 

rHAnMACIKS ou
Mioeatle eaatier.

■WX'

Go irxéfler*
I>K LA

ICoiitrrtifiçon
ot oxiyor la Signatui» de
y

W

. ^ IJUŒ v *f-r ■ 11 U&JÜ-.h
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La Phosphatine Faliéres”
est l’allnicnt lo plus agréable et le plus ro.

de combattre jusqu’il 
Jour* *f 

Non.

lu
dl« du Ilnvre. et servira au rompllsenge et pondant la période de crolssanco.

La civilisation et la colonisation

lin do vo* rectlon du uaviret quand il fut eons- <Î<4S uoureiuix quais nctuoJlcnicnt en 
ta té quo la sonde ne marquait que construction. *.**«.*.

~ dix braises d’eau. Quelques minut«;a

Lo défi de (Mi OhnrKa i upper rc*- pélianto la aoude avait enregisttiJ 
io dewmt Ja chambre ot Je pojna. i trente brasses. ^

ljM toWtwewM» <«* h«> vtoloïK-osl'f^n^ns ont «6 tari- tj„ corrcapondntU do Marl.leion nu
do M. I/aurlor n oxouArnH son ^.ux,1ro,Z2 ot quntrlC ot Un'’c-onuSlXn6 £*1»C'î,'ll’'
gouvernemem • 1 note dacctuaiiou Aciers, l’ingénieur et lo «Charpentier. ïü * n Vi 1f>n8trucüo.1?. de1,M h‘1,0
porbi k! f«'i ; ■ •n-nt p<ir !o diet Amhcrta. Iles de In Mmiclclne, TJ nuirmcnt'. "i 'ItCr^ irYm'rU1

tlulrs. L. "U.™*..' ^ SC-'Æ".-»:

Facilite la dontllion, assure la bonne 
formai Ion dos os, pntvlout «jt arrête les dc« 
fauts de croissance, empftche la diarrhée si 
fréquente chez les enfants.
l’arli, 6, Avions Victoria «* dnM toute» rharnuclia.

CONSTIPATION
Gnoriioa par U 

IVérlubt»

conservateur. 
Couvrez-vous lu

Laurier.
* u»«, u-ifs^srs^arts.4- u-* * -

^ 1 gliso eathoîlquo sur la civilisation et 
la colonisation ?

. so^u uiitirl
^ .oocto°r ; iftr, étiavur

_ . . 8© ° agréable, belle A prtilrh.
j-»n». g, Av. Victoria et tome, Phânn»c‘«

5jl LKGTUEKft HKISES POL'H CDAQUU JOUA

Tirées des (Bams de St Alphonse-Marie de Lipori
V Sa* 1* nu PAUL WITT2B0LLE. Bédcmptoruta

En rent* k Su-Ann» d* Berna^ri. clioi: :01 l>àre* Réd.mptorl.to.. et «ur libruirio. 
CHAPERON A OARNKAC, Kn. (I. rue de la Fabrique, PRUNEAU & 

KIROUAO, No. 48, tue d. 1» Fabrique, J. A. ^ANGLAIS, Sr-Ruo!u

Relié, Prix 
fiel lu r* spéciale* Prix.

HMMMiMMI'HIH éO Ctl»
<••••••imu.hnmhmm.ihim, n.*M... 50 et*.
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i Messieurs les 
Membres du Cierge 
et aux
Communautés
Religieuses

Nous avons on mains un choix ma- 
gnllique do fleurs et plantes tropica­
les pour rornemeutation dos autels, 
A des prix modérés ; et dont voici une 
courte nomenclature :

PLANT JS crocus blanc, crocus rose, 
crocus rouge, hauteur 112 pouces, ÜOe 
lu paire.

PLAN T JS arelia blanc, a relia rose, 
ürellu rouge, hauteur 12 pouces, UUu 
la paire.

PLANTE gueule do loup blanc. Gueu­
le do loup lose, Gueule de loup rou­
ge. hauteur 12 pouces, UOc lu pain». 

PLANTE cyperus ldauc, Cyperus ro­
se, Cypcrus rouge, 20 pouces do bail- 
tour, $1.5U la paire.

PLANTE Ncmpholia blanc, Nempho- 
lia rose, Neinpliolla rouge, hauteur 
l’ti pot ces, $1.50 la paire.

PLANTE Adrogunte blanc, Adrogaute 
rose, Adrogaute rouge, hauteur 20 
pouces, $1.50 la paire.

PLANTE Haunter blanc, îlaunicr ro­
se. linuüicr rouge, hauteur 20 pou­
ces, pour $1.50 la paire.

PLANTE 1 bisous blanc. 1 bisous rose. 
Ibiscus rouge, hauteur 20 pouces, 
pour $1.50 la paire.

PLANTE Campaniles blanc, Campa­
niles roses. Campaniles rouge. Hau­
teur 20 pouces, pour $1.50 la paire. 

PLANTE Azerollor blanc, Azcrolier 
rose, A zéro lier rouge, hauteur 2u 
polices pour $1.50 la paire.

PLANTE Narcisses blanc. Narcisses 
rose, Narcisses rouge, hauteur 50 
pouces, pour $5 la paire.

PLANTE .luglan blanc, .luglan rose, 
Juglan rouge, hauteur 30 pouces. $3 
la paire.

PLANTE Caiiipenile blauc. Campani­
le rose, Campanile rouge, hauteur 
:;o pouces, $3 la paire.

PLANTE (îioinerata blanc. Glomera- 
ta rose. Glonicrata rouge, hauteur 
30 pouces, $3 la paire.

PLANTE Datura blanc, Datura rose, 
Datura rouge, hauteur 10 pouces, 
$3 la paire. .

PLANTE Azeroller blanc, Azerollor 
rose. Azeroller rouge, hauteur 30 
pouces. $3 la paire.

PLANTE Archidéc vanille blauc. Ar­
chidéc vanille rose. Arelddée vanille 
rouge, hauteur 30 pouces. $3 la paire. 

PLANTE Chèvrefeuille blanc, Chè­
vrefeuille rose, Clievrefoullle rouge, 
hauteur 30 pouces. $3 la paire. 

PLANTE Uelinnthènu* blanc, lleliau- 
thème rose, llclianthcmc rouge, 
hauteur 30 pouces. $3 la paire. 

PLANTE Elebore blanc. Elebore rose. 
Elebore rouge, hauteur 30 pouces, 
$3 la paire.

PLANTE pommier blanc. Pommier 
rose, Ponunler rouge, hauteur 30 
pouces, $3 la paire.

Ces plantes, comme l'indique leur 
nature, sont A larges feuilles et sont 
confectionnées en fleurs d’étoffe, 

üne visite est sollicitée.

DANA IM.-------JM. A DANS LA
fiïldÆi"'/ Cour Supérieur

No. USB, *
Dâiina Moisan.de la aic6 do Qulheo, ▼ouvo on 

premières noces de feu Françoli Girard, do 
• n pAroiise de St-Raymond. dan» lecomté de 
J ertneuf, ctihlrntour et maintenant érouee 
'•ominiiTio en biens do Pierre bion, journa­
lier, do U cité de Qu-beo, tnn:s revidant ac- 
tuellomont en la dito paroisse dogt-lUy- 
mood,

» Demanderesse;
▼«.

Le dit Pierre Dion. Défendeur,
Avis çgt par 1rs présente* donnrfque lu.deman- 

uoro^ae u institué contre le défendeur, une action 
en sepnrition d- corn* ot do bleus.

Québeo Dinar.* IKK'.
.. , DROUIN, PBLLKÎTK3 ,t Fr.S BT.
15—lui Procureurs de 1h Dcuiunderoiie.

_ l’Hôtel .:10

«AllS
CANADA 3

^rnSdd.«e.e'( Cour Sopérleur 8

Brand Choix [le Riches
Candélabres Vernis

A Grand Rabais
Candélabres à lys, 5 lumières, hauteur, 

?3 Douces, la paire, $15.0 valant 
$25.00.

CANDELABRES à lys, 17 lui»., haut. 43 
pce la paire $30.00 valant S-îO.OO.

Candélabre pulma, lieur-i émaillées du 
oouietuw, 7 lumières, hauteur 30 peu, 
U paire $25.00 valant $51.00.

Candélabre vhko émaillé à lys, vigne, 
blé, 5 lumières, haut. 27 pouces, la 
paire $25 00 valant $54.00.

Candélabre a lys, vigne et blé, 5 luin., 
lmut 31 pcs, $20.00 valant $30.00,

CANDELABRE romain, 5 Juin., haut. 20 
pes, $18.00 valant $25.00.

Candélabre romain. 5 lum., haut. 22 
pce l.i paire $20,00 valant $30,00.

CANDELABRE style bi/.autin, 7 lum., pdsà 
piorrurica, 21 pes, $27.00 valant $40.00.

CANDELABRE stylo bizaiitin, 7 lum., pied 
à pierreries, 31 pes, $30 valant $45.

Candélabre Ilo Adam, 7 lum., haut. 23 
pes, $24.00 valant $25.00 

Candélabre grec riche modèle, î) lum., 
haut 22 pes, triple rangée, $35.05 va­
lant $50.00.

Luminaire style roman, 5 lum., haut. 21 
pu>, la paire $18.00 valant $27.00.

Luminaire style roman émaillé, ü lum., 
haut. 21 pes, la paire $20.00 valant 
$30.00.

Luminaire style roman, (J lum., haut. 21 
pes, la fiaire $15.00 valant $25.00.

Lumikairi; modèle très riche à pierro*, 
style renaissance, 5 lum., haut. 22 pes,

^ in paire $30.00 valant $40.00.
Can delàBREé vaut ail style roman, 5 him., 

haut. 24 pes, $18.00 valant $20.00.
Candélabre évantuil émaillé «tplo ro­

man, 7 lum., haut 25 fies, la paire 
$24.00 au lieu de $35.00.

MANDELAbre évantail modèle riclio «t pier­
reries Btyle renaissance, 5 lum., haut.

^ 21 ucs, m paire $25.00 valant $30.00.
Croissant modè c* riche ù pierreries,style 

ponaissauce, 5 iuin., haut. 22 pes, la 
paire $25.00 valant $30.00.

Croissant û pierreries stylo bizantin, 7 
iunt., haut. 22 pes, la pairo $25.00 va­
lant $33.00.

Croissant roman, 7 lum., lient. 18 ncs 
$15.00 valant $25.00. *

Palmes, bronze et cristal, 7 lum., haut. 
31 pes, $35.01) valant $47.00.

Croissant, bronze et cristal, u lys, 5 lum 
haut. 20 pes. $20.00 valant $28.00.

Croissant, bronze et cristal, à lys, 7 lum, 
haut. 27 pes, $35.00 valant $50 00.

Girondolk, bran A* et cristal, 5 lum., 
haut. 10 pes $10.00 valant $15.00.

Bras d’applique, stylo grec, 3 lum., 
$15.00 valant $20.00.

EK YiiKTK A LA LIBRAIitIC

MONTMORENCY - LAVAL

PRUNEAU A KIROUAC
46, rue de la Fabrique

Ko 11G, RUE ST-JOSEPÏÏ

CANADA 
Province Di

No. 1102. •
| Dame KU«n Pal bail, de Québec, épou«« f0m- 

jouao eu biens do T6lo« abort) , y mieux, do 
(piAi'Cc* rollcur. d 5 ni ont iiuioriséo i.a» l'un 
(iesJneef de oo: c Uonmblo Cour, à Poiloi 
«R* prvsoutos,

Demir.idor»jj ;
TI.

j Ttlcsphoro Lemieux, do Québocj
Défendou r.

l’no ne ion en réparation do bien* ft etc in­
tentée ou j »ur en ccito cause.

Québec, 1:7 Févr or ! HOU.
MILLE K A* DOItrON,

JO mars—lui Procr# do la Deitutndorc'fe.

COMITÉS DK SAN’,’. £ .T DE 

LA V OI II IL

La question de la vaccination

Les appropriations demandées 
par le com té de sauté 

pour 1899

Jvri phi- bas Items. Alawi. ia rwu,. 
FO 14on - procurera ciitlurenii,. «j-uriuy* 
<D) IkiI* «• MM. fîlgmrc, Gagnon. 
JTooIls di Brown.

I.<> contrat pour !«s ouvnigos ck» ior- 
go est accordé ù M. .1. 13. Rci I crier 
5umt :v seul 6ati mission nair*.

• • »
U* contrat pour le sablo e?t aooor- 

cordô a M. Tierney, A ratooa de io 
cmVnm Je voyage ; l’autre roumission- 
naire M. dos. Dufresne demain ta it 50 
oui tin*.

L cwt M. Lharta# Ortuft, c|til a obtenu 
Je contrat pour les mut* «le Kolstp*Ul». 
lut1 nt

« m

SOItUK'EVHKH NOb'jlIBSlONH .tu to- 
am; m; i.a voiiiie

et Bilodeau de- 
l>osogno pour Je

COMITE 1)1 ; MANTE

M. 1. Bilodeau ji obtenu contrat

Piililications à lion Marché

$ 4 50

20 00

O
t) 50

1 50

Des jappons de 1 homme avec les 
démons, par Bizouutd, (J butj 
vols grand iu-3, publiés u $3.00
l1"’*^.....................................................

Le Grand Dictionnaire Hi.sto.ii*
) ique de l‘nhbé Moiéri, 10 vols 
grand in folio, pleine reliure 
venu, renfermant lu matière 
d’au moi ns lOî) vols. Dernière 
edition ................ ........................... ..

Dictionnaire des Contemporains, 
par Vupereau, 1 fort vol. de 
1882 pages, demi rel. chagrin..

De lu cou* laissa ncu de lame, par 
l abié ( Dairy, tie l’Académie
Eranvaiau, 2 vol. in-12.............

Rome, «es églLt s, «es monu­
ment p, ses institutions, par 
l’abbé Kullaiid, 1 vol gr. m-8, 
pleinu rel. toile, tr. dorée,
illustré...................................... 1 00

liist'érc anecdotique des l’.ipes, 
par l'abbé A. IL, er. m-8, 
pleine rel. toile, ir. dorce, ilium 
tic....,........,... 1 00

Sermons et morceaux choisis do 
M upsilon, 1 vol. demi rel. cha­
grin............................................ 0 i j

Œuvres de Dernadiu do Maint-
lbone, 1 vol. demi rel. ciiagrm O 75

Livres canadien**, une spécialité. Ho­
mans et livres pour bibliothèques parois­
siales ii très bun marché.

RAOUL RENAULT

40 Rue Garneau. Boite 142,
QUEBEC.

MM. Ers Raient 
nout mi <l£vb§ttr lu 
rayage <*n plorro.

u.ux l.i»;i vu ux pour î:i clininp <-n 
l'tonu, M. I-'r.s l’a rom a ohimm b* con 
Dut ainsi quo pour lus Brottop-»

illfr .soir. 5 7.30 iwiuvs, i 1 y a ou .........................
une séance du cuiniré* il’h.vglèce. «otw pour j;i grosse ]n<*rre.
«.a p réside ne* • de M. 1 Ovheviîi lluls- Los sou mission h, coin me par le pas- 
vert. sfi om été* a reorders au plus has tou-

Diitieni pré.-onts: Son Hocmotir inlb.slonnaire o.\<*opt5 dans le cas des 
Maire » t MM. les robe vins Norris. Du* soumissions pour murs de soùtOie*- 
4‘haine. Eahinb au. IkVangor. l’JloUlu. ment.
U'idérie Cantin, Turcot, membres Lu soumission do M. CAlé était,
comilié et MM. les fell en* hits Dinaii, jyjnr 81.Pi et cello do M. Iziroso pour 

Y1.iu.tul Pillclien, Dr»»ir?t; Lavery, 8ï. b; ; mais comme M. COîf* avait ob- 
Dr.s^arjil. .1. H. (Va*, C. K. Roy, Mail- 1*1111 ce genre d’mivr.tgo depuis un 
don, Uîincour, •]<.» Dr Gai tel lier, médo- gmiwl nombre d’nnné(»s. Ir eonilt'*, a 
élu uvunlerj>ai,Drouin. Koloy, Tanguay, 1 r.\n ption do MM. Laverv (.*t Diieliai- 
1*. .). Côté, Rélanger. : ,l°* n <iéfhlé de donmr 3e eonir.it A

D.s minutes île la derniéiv s';«mco ^ M. Côté, au prix «le M. J .arose, 
sont lues et adoptées. 1 , .

1a* rajipoj t du comité d'hypl^ue pour ** ’ wA* L .VLLI J-3
d’amiée bSDS om alors déposé sur la Après avoir fini avec ks soumis-

;shuis, 8on Honneur le maire appela 
D'après uu couji d’oeil jeté a la hate • r:li uMlt |011 ju c.,m,iU\ s,„. ctïI*tnhis

sur <•<• nippoiU nous avons eonsUMé j f-elnnilillons «le blocs asphalte*. Eli- 
qui! y a eu eimj iiàUi mbléu» de re eu- tr’u u t res, il en montre un venant «io 
înitf de- convoquer ; 1510 l<»tlre.s ccri • New-York, et dit que e’iMait i’asjdial- 
i s; 233 maisons placardées pour dyp | te* tie roche la plus eu vogue aux

il
u

LIVRES A REDUCTION!
La Résurrection de N. 8. Jésus- 

Christ. par l’abbé Bolo .... 0.50 
Dernière Retraite du R. R. Rnvi-

guan............................................................0.50
Les sublimités de la prière, par

l'abbé Bolo.............................................. 0.50
Mélangea Ascétiques, par le R.

de l'rats-de-Mailo...............................0.40
Entretiens Eucharistiques et dis­

cours de premières messes, par
le R. Vaudou......................................... 0.50

De l’esclavage chez les nations 
chrétiennes, pur le R. I.a roque. 0.25 

Cours d'Apologétique chrétienne,
par Mgr Rutten...................................0.75

Le Père Meeker est-il un saint ?
par C. Maignon.....................................0.00

Le dissentiment moderne cuire 
l’Eglise et l’Italie, par le R.
Cure!........................................................... 0.75

Méditations sur les sept paroles 
de N. S. J. C. en croix, par
l'abbé Lernmd......................................0.50

Directoire Pratique du Jeune con­
fesseur, par Clolli. 2 vols . . . 1.75

RAOUL RENAULT
40. RUE GARNEAU.

Boite de Poste, 142, Québec

Abc rie ; 382 maUous déj-inDsitées ; '.)/ j Elals-Enis.
]>( rsuuucs ont Oté admises Ci i hôpHai 
civique ; il y a eu 535 cas d«i maladies 
coiiiagi:'U-<ks : 70 d'eès et 171) étables 
oui « né* vis liées.

Le comiüé (h'clde alors de deman­
der par soumissions b s m/xleciucs 
dont il a besoin tels qui» .sérum, dOs- 
iid'octant:;, etc.

Le Dr G.iîellk'r tlemande uku’s que 
5e romttô lui accorcle la somme de $'2-­
400. pour les nus générales du bureau

d’iiygièno ; 81,000 pour salaire et 
$2.500 pour la vaccination gén raie si 
nécessaire. Le loin re])réscntc un 
inonUiivc de Le Dr
est davis qn’nvec ces appropi 
il en aura s;:fiisiunim»uL i>our ûduunls- 
uor ce département.

1 a' Dr Turcot prenant alors la paro­
le est d'avis qu'on devral>t rendre oD.i-asphalte.* Relui de \\’as|i'ng*vi>i. 
gatoli-e ila vaccination. L<» danger ‘ St ! declare (pie ce pavage existe depuis 
5 nos portes, dit-il, t-i il est de in plus 1- ans dans certaines nies de la ville, 
liante Importance de N» pr. venir sans et qu’il n’a pas été nécessaire encore 
ittard.

A Molli 1

Lors de son voyage A .Yen'-York 
est allé visiter certaines rues ei R 
est revenu enchanté.

Lkius une eûh* aussi raide que la 
céw Perreault, il a vu des voitures 
monter au trot. <*t des charges des 
cendre, sans la moindre dil limité.

M. le maire est davis (pie «.‘ette
pierre a s] ili al le devrait être cniployfre 
pour le pavage de la Grande Allée. 
M. La very, qui a vu ce pavage aux 
Twinis-i nis. partage loplnlon «ia mai­
re. Ce dernier est d'avis qu'on pour­
rît «t1 procurer cette asphalte pour 

: Cat » lier $2.23 à $2.50 la verge of) pour le ne‘me 
roprialions prix que l'asphalh» ordinaire.

1 A1 seeréiaire lir nJnr.> une lettre si­
gnée par plusieurs ingénieurs des 
Etats-l'iiis. se déclarant lavorr.hle A

m
i

m
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al. dit-il. durant îaunOe 
ISO7-1)8. 42,000 enfai.i» oin. été vacci­
nés et sur ce iiüinb^e aiî.uOO l ont (de 
gratui'tementr. L* mon:ant dcinandê 
par le médecin «h* 'ia ville Mil'hralt à 
taire vacciu-er ■> plus grand nombre

de le réparer.

I.E TRAM WAY

Toute Jeune Fille 
Peut le Dire...

Un médecin qui veut faire une 
épreuve consciencieuse et parler fran­
chement vous dira qu’un traitement pa

Les Pilules Roses du Dr Williams 
Pour Personnes Plies

a pour ciïet de doubler dans un grand 
nombre de cas le nombre des globules 
rouges du sang.

Ce langage de médecin ne dit peut- 
être pas clairement que cela veut dire 
du bon sang, mais les jeunes filles qui 
ont fait l’essai de ces pilules vous diront 
quelles signifient: lèvres rouges, joues 
roses, yeux étincelants, bon appétit, 
absence de maux de tête, et que leur 

usage tiansfoime la jeune fille pale et' liâve en une personne 
~ ayant tous les attraits que la santé seule peut donner.
{ Lorsque des mères voient (pie leurs jeunes filles sc débi-
H htenteu passant de l'âge d'enfance à lage de puberté, elles ne H 

M doivent pas négliger de leur donner le vrai remède pour

lfÿ>
°'o?o 
6c\ \ co

Avant rnjuuniemeut de hi bjauee. 
M. l ccheviu Norr.s app» Jl«* l aU* üli«»ii 

■ii(* nos édiles sur ic Lut que i ntilom 
ne dernier, sur « îiti uu* nv «• la «• •m

yr.

KLKCTniQi i: m cette affection particulière.

1
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INTERCOLONIAL

Lr et après Lundi, ie 3 Octobre 1S93, 
les trains quitteront tous les jours (diman­
che excepté) comme suit :

LEVIS—D Kl* ART

Ex Piet'S pour St J eau, Halifax 
et Sydney • ••••• •••••• •

Express pour Montréal (Lundi 
excepté) • ••••••••••••••••••«•••••

Express pourKiviére-du Loup 
Exprens pour Montréal ••••••••••
Accommodation pour Rivière*

di:-Loup et Cumphelton........
Accommodation pour Uivicro 

du Loup • • • • «••••••••••••••••• •
ARRIVE

Exprès de Montréal................ 12,15 A.M,
Express «le Halifax, Sydney et 

St Jean
Express «le Montréal.................
Express de Rivière du Loup.. 
Accommodation de Rivière du

Loup (Mardi t*l Vendredi)... 4.15 A.M 
Accommodation «ie Rivière du A.M

Loup, (Lundis, Mercredis,
Jeudis et Samedis.................. G.OO

Accommodation do Rivière du
Loup et Caïnpbeltou........... 11.2 A.M

12.30 A.M.

11.10 A.M. 
2.05 R.M. 
4 30 P.M.

7.00 A.M.

5.00 P.M

d« s olifants piumes. Le Dr Tu root pnuuk* du tramway électrique», il avait 
est d’avis quo cotte vaccination gène* j été décidé que eoth* dernière «-etf-se 
raie est de toute iiét*osRé si • on lie rait de jmsKet* sur la rtu» il Youville 
veut pas :i voir 5 «b ploier une épidémie p(»ml;itu les mois d hiver, A la co:nli- 
avaut longtemps. ; don que les chars montant par la «•«'.

M. Je .>!a ire croit qd'on im devrait j te du Ralais se n miraient jusipi :i : 
pas jeter un cri d’nlarim* et jeter ia Fronîenac. Souvent, ajoute M. No:
I ni venir jariul la puptt.atiou. quand .ris. les chars retournent au pied de 
i! n’y a pas le moindre danger. M. le la côte. M. Norris dit aussi que 1«» pu 
Maire est d'avis que Los l'ami.les n- hile sc ]>laiut lilu sel qu’on place sur 
ehvs devraient donner l’cxeiujde et et autour (les rails.
faire vacciner Kur> enfanta ; .ht vl.le | 3 <*ot olT(»L M.. Norris «Ivan* I* t :•
verrait «ensuij.e «c qu’elle doit taire d** la clause D» du cou «rat, q 4 d : 
pour la population rniovre. W' 1;î compagnie» pouf sc s rvir '
* J lusicur.s écho vins pariage.nî l’opi- fH pour mettre sur les rais ni is n . 
nlon du maire et d (inaiukdiu «pic us autour pour taire fondre la ne.g ». 
médecins donnent eux-mêmes i’exosu—| M. Norris «lit «pi’il n'a pas d ob.;-c 
pie. En rtpoase à M. IV nevni .no:*- tlon à «•«» que la Compagnie s* setv. 
ris, M. 1«» Dr Turcot «LL «ju'd a quatre do sel pour scs rai.s. mais il est A ..... 
«•niants «pii ne sont pas vneei- coiinaissams» qui» le char No. 1<L\ .i
r/s ci qu’il préfère courir ' s risques distribue du sel sur la rue St-Joau. 
pour Je momcj.t. ea« liant ecquil aura dans Je but de l'a re foudre la neige 
A faire «n temps et .Lu. et qu'un homme de police a éié olHi-

M. li* Maire rôpornd que la vèJîe sau- gé de lui ordonner «1«» (rosser coite s... 
ra aussi faire son devoir «n u»nii>s «»ijiu«*mc A gauche ci A droite.
J Lui. mais que pour le niouuM.it il n-r| L‘é<*hevlu Bélanger confirine les 
peut, quant A lui, conscnrir A a cour- nvnmvs «1(» M. Norris, et dit que la 
dor le luoanlant demandé ipour celLe même chose est arrivée sur la rue St-
II u. Joseph.

M. le Dr Boulanger piTnan-t ia pa- ; l-<» comité décide de faire cesser cet
rôle est. d'avis qu’on devrait v ndav la abus (»t il s’ajourne A 10.45 heures, 
vaccina.!U n <»hMgatoi!v • <•< irvpèrc 
qu’on «accordera, pour celle tin 1 * uiou- 
ttixit démaillé. H appelle aussi l'ai­

* hrtiion du comité ù hy gi«*'ue sur -la fu­
met* et b* charbon <jui «’échapj>?iit dc.s ; 
tuyaux de certaine^ manu ramures. <;« 
qui est très pr judici.ib e A ia sxuitc 
pUlxüqr.c. Il t*.-?; d’opilkloil que b* »•**- 
mité devrait ffuidlcr les m«»y« us à 
prendre pour faire ccswser cet «'irai d») 
chases. ^ .

M. Norris dil qn’A (erta .nc.s manu-' Montréal, 22.t-L.*i Commbsiou d’c.\a- 
fa cl lires, l'on ne peut i)ass(T sans so men o«.s appi « »iu.^-pduu s va prui»a'.le- 
l'airo couvrir de charbon. mont terminer s«s uaiatix, ect.e .-e­

M. l’ècliovin Kaiardcaii croit (pion maille, 
devrait accorder jo montant demandé ^ 1 clic ( omitiission e.-l tonnée, outre

les inollit.Mes et* la ( ommis iO.i du pi-

>2*

SANTE RUINEE.

o

loi

sw
Sc\c

« autrefois m'était revenue... , . . , -------- ' oaitn.- <1 ill.Il
I.u •«•‘•’s îccomiiiaudant uns autres, je crois smveacmeni rendre .service au prochain.

b.O
On offre en vente une fouie de contrefnçont, «le pilules roses, contic lca~ 

uclles nous mettons le public en garde. Les véritables sont vendues en 
5? boites seulement, rcsstmblant à la vignette ci-comrc. mais l’impression est en

6c\lm encre rouge.

rio . SI votre marchand ne vend pp* le* veritable», nd:es»ez-v«>ui; dirrvlemrnt a îj Cem. 
é'oXS pagnie des Kemcdcs Wi iiams, Uruckville, Ont., qui vous eavr-ru f*v «c «.‘r to;: x ^oitc ,,,-ur 

so cents, ou 6 boites pour $2.50. 1

.®fS4rS

[C 0/c(e9
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LE BASSIN
JDE_RADOUB

L’imoortaDce de son exten­

sion

dans noire port.
Espérons qm* la députation dû «us 

fi'irt «b» (Québec fera «les instaures au 
près «lu gouvernement pour qu’il iiv»i 
t«* noir»» havre m m< sure d’noeommo 
der les ])liis gros vaisseaux.

. I: Entente entre la 
France et l’AneMerre

Le Québec Central
OORïlESPONDA ï. (J L OIT 101L L LC

Lbs examens tics apprentis pilotes ««•• j*---*- •»*«c*ouj# «I oeil sur le nippon annuel «t«j

Il f ait refermer ie ryitômo 
auestionuaira

Ü3

I Ai Dr 'l'urcot app-.v c cnsaltc l aîKkii— b,l-uge. «.* plusieurs pjn»lcs eu sc» vjov 
>n du comité* sur la VuIkmvuIosp <]in ^uut Ai.M. Ciu pna> Aiigcr,

pour faire la vaccination, 
la

tlon .... ............ ................... ......... . ,
existe chez los vaches et qui est pr«'S- lM(Si«.b*m «ks pilut«*s. 1,. <i. Louai»
qu A l’iiut épldéniiQUe dans <*e pays secrétaire, \S ilbrod Guutliler «*t Jv.au
et surtout dans ia province de (Jaiebec. -^aud.

Le lait de ics vaches is: suitisam . u 11 i ,n,il appi\»ims-pUoies
pour rendre consumptive !n ]h»isouik» n examiner, u* bout h.M. Ldoiiard
qui vJi lait usage; c’est dans oc but *’H*au. Aniliymc» l’eirault, J. N. Kay- nie|. »• Katblin Head,’’ **c dernier ne-
qu’il demande qu’on lasse uu examen nioml, Geo. \ eillet, Melville l»uo: an- tnellcmcut ou coast ruction pour le soi*-
sérieux des vaches et qu'on «wpédie Achilk» Lêianger. .vzaruus l’H- vice «

J;* (Jummlsslou du Havre. Il ivul'(*rme 
deux «citrès iiiliuc saino.s au sujet 

<l«* 1 agramlisscmciit du lLissin de ca­
rénage «le Lé vis.

la» 2d uoveiul>rc «h rnh r. A la d?‘- 
lu.mle «l«* la riiambre «io ( nnuii(, ,<v 
(le (k)nébee t»l de pll»si«»uis iniêro-es, 
les l'ommis^aires «lu Havre «L» tjuéboe 
uilri*>saicnt au mluisire «1 > T»avau*. 
Publics, A Ottawa, une Ictir«* dans la 
quelle ils attiraient l atieniion du 
gouvornement sur nmp«»r:am«k d'a­

grandir sans pbts tarder le bassin de 
carénage de Lévis.

Le bassin i«»i qu’il est aujourd'hui 
n’est pas propice pour m «*.o r « c- 
vaisseaux comme J«? .stoaincr ** irish­
man.” qui mesure 505 pieds d«- long, 
le siemnor “Tarr llcmi/* et le sk.*:i-

C:t‘.s no'jv:llo d'un cs’cnsion d-: St- 

François à St-Ckorc:

Arrangement ontro los deux puis ian 
ces au sujst do la vallée du NU

Londres, 22.—La con vent Joq 
la L’rancc ci l’Angleterre ikjut la dé- 
li mit a lion de leurs ierrltolix»s réel— 
pnnpics dans la vallée du NE a «A 
signée «v so-ir. par ie manpils de Sa­
lisbury, premier ministre de la Gran­
de-Bretagne. et M. l’nu! Gumboil, am* 
basssi(l**ur «L- France A Londres.

Voici Its grand* s lign«*s de l insîru- 
nient diplomatique.

La fn.ntièic exacte, depuis la I rou­
tière sei'K'inriona’e du Gong»/ b Ige 
Jus«|ii*ait 15c degré de latltank*. s»*ra 
tixée pu* tint commission mixte, ni 

! Grande-Bretagne coiitervaiil *« Bahr- 
Iv -Gazal avec le Darfour et La. Fran­
ce occupant NVadai ou Waday A 
l’ouest du Darfour. Bagirml au sim

--------  ! du îae Chad, Ivnncm. au noixl du lac
L’An^letorro linira par dicter des j Ohnd et en gén'ml le tcrri-tolre au

nord du 15c parallèle.

l u journal de Montréal annonçai! 
récemment «pie 1«* Qiiéoec-I'entrai «le­
vait construire uu euihraimhcment 1«» 
St-I»'r:iii(;ols A St-t ieorge. li n'y a p.is 
de doute «pu» ia ]k»]>iiJ:iti<m de c«»nc 
légion désir** beaucoup c«»tt«* ennstruc- 
tion. mais nous tenons «le bonne Hour 
ce que la compagnie du nimbec-i en­
trai n'a pas cimoro considéré «»ei.'c 
(i;î(»siloii.

Contre l imjîerialisme

conuitioiis aux Etats-Unis

“ad patres'’ les tuberculoses.
M. le R réside nt déclare alors 

ajiproprlat ions j>ûiir J i*

quiu et Ucuri Louras-a.
Ia»s quatre premiers ont subi 1 exa­

men qui a été ii utiC rigueur Rule
que

h*s ajiproprlaiions poiiir Je comité , 
d’hvgièiic pour lSbl) seront les mêmes *1“ un seul a pu ac«pi«*r»r .*-«• » dqibMiic, 
nnê nom» fnmiô. 1S0K Vl cltcolV eclû IlK'C CCS cull lit mils qtli

panneLtront «d éprouver d’uue fu«;on 
décisive sa competence.

L’examen des quatre derniers up-

du Sa lut-Laurent.
L«» 30 novcml»re. I >• commissaires 

reçurent la réponse* suivauio A leur 
lottre :

La sphère d*inMui*nec française s «V 
irendra nu sud du tropique du Cancer 
Jusqu’A la limite du désert de Llble.

!.<*> signa ta 1res se garantissent ré* 
Hptoqceiricnt égalité do frnlîem ut 
eoïnnn'rclal du NM au Ine Chad «d cli­

que pour l’année INTS.
Le Dr Turcot demande de nouveau 

qu'un montant soit; voté pour rendre 
Lu vmcuiuattlon obTilgaitolr«». 1Dr 

Boulanger, de son côté, <l<.mau«lo 
qu’un mou tant soit voie A cette lin. nu 
cas on la vaccination deviendrait ’îé- 
ccssairo.

M. l’éehevin I>uchal«iu» «opi>o>e A 
cet te demande. • ^

M. le Maire déclare (pie la chose 
u'estti pa.s néce-oJain* pour .k* moment 

, et que «la ville de Qu» bec .cuira « fi 
!>”,!' i qu’Hlo a A faârc. ^i réelicmoni clic «»st 

.20 inenac'c d'une fp'.dfm’u*.

Bureau du ministre des Travaux 
Idics (lu Canada.

Ru-

10.5 r» 
1 
4

•t A.M.

]ireniis-piioic8 coiumcnccrn mercredi, 
«•t sc continuera do jour en jour Jus­
qu’à ce qu il soit terminé.

Quelques examina leurs que nous 
avons interviewes, nuits ont t«>t:s dé 
«laré quo l«.*g np]>rctui.s, cette année, 
.s«*mbliil(»iit plus savnnu en théorie

Ottawa. 30 novembre, l^DS. 
Jus. \\ ooiN. Kcr.,

Ü ce rota ire-1 resorier.
Commission du Havre,

Quêboc.
Mou cher monsieur.

.i’accujsc réccpllon de votre lott.ro 
du 2(> uovembre. au sujcfdo l’ugrau-

.Sa vanna h iGeorgk*). 21.—Diuls un 
discours qu’il a prononcé devant la 
Société hihcruivinu*, io séuaiuour Ha- 
cun a dit :
“Nous ta.sons aujourd'hui en Asie fre l*>s 5-» «d 15e pairm'llèles de latitude, 

une guerre sous la protection des ca- GeH<* cfcniftn r»' rmet A !n Fninct d’ê- 
•noixs do la Uoilo anglaise. Que ceto.» tabll»* des maisons de commerce sur 
proLüctJiA t tous soin iivniroe, 11 Je go u- b» NT! et sur vos affluents. . 
vu moment dvs lObitK-Lnls .s«? trouvera Los «Iflmnitalrcs s’engagent A sr.t.v 
il la hurel des plus pciirtex nations *« air d’:xerc(*r d««s droits .poUHqucs 
«le d'Europe. L’Aniglou?rrc dans un or: tmMtorlnux en dehors des !!:r.ir.*s 

j ht;‘t égoïste nous encourage A poursui* fixées pnr la convention.
J v.r«î coûte poLULpie, qui nous im.»t cnm- 

]>lèu*iiw»at sS<»us ,»-a <lomi‘iui«;tLon. Lors­
que nous serons allés nasi-z loin pour 
ne jilus pouvoir reculer, u’Augletcna» 
sol'll eu mesinv de nous dicter «U\s cou- 
dit ioibs fftu» nous 4*en»n.« obligés ü no- 
('Cpter si nous voulons eoatlmter j\

CHEMIN DE FER
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Le Di 
afin (h* 
•lève poifr

V
Turcot domanJo alors h» vou», 
protester, mais le comité sc

qu'eu pratique. Os examens leur out Pissement du bnssiu do radoub (1*^ 1/î- 
permis do constater que le système vis, do muniè.ro A lui donner «JO »
de iiUi-stionnalrè Employé n était plus pi,.ds do long. . ........................ ........................ ....... ......... ..
eliicace et (lUt’nne r. forme urgente En réiniKUM*, je puis dire que je r*»- poursiitv.re lu. pollUquc (pic tiou» avons (!UCl)CC, WonthlOrCUCF & ChiiriîVOil 
«latLs la manière do conduire les ex a- connais rimportauce d’une telle aiJié- adoptée. k *

s«» rendre au comité de la
voi rie. i

COMITE DBS CHEMINS

3s.
Æ

'OBTENUES PBOBPTEMESTl
Avez vous une id«.o ï Wi oui, dmnnndca 

notre •* Cl uî(iode3 In reatours,M grat is. Paa 
•lo patente, pas do pnyo. MAîtION £s 
ftïAUION, E>cportH, No IFf»,nio Wt-Jacquêt. 
JdonLi'éaJ. Menijoanot cojournaL

A 8.30 h(îUix*s tous h s écho vins oi* 
de.^sus nommé* se rénuissaileiu dans 
J:i aalde du comité d»*s clu mins, w>us 
a présidence de M. iécm v.ii li. 

Uov.
Lias minutes de la (R»rnièr«* Scdticv 

fu»nt. Jues et adoptées.
M. le ])vé9icleîit ouvr\» «tumulte Us

connais l’imporb
n eus s’imposait autant (jre (elle pour lloratlou. Je la •considère une* néccssi- 
Its npprentis-pllotcs de luire ».iu ap- té. pour les vaisseaux de .gros tonnfi- 
picntir'SMgc plus italique, plu« suivi, pes «pii visitent nos ports. Malhcu- 
pius xiioflorne. mtseuient. le parlement n’a pas p«>ur

La plus grande entrave à l’avance- vu. pendant la tlcrnièro session, do 
nient «les apprcntis-phoK a vient du fonds pour commencer i*»s travaux 
fait qu'lis ne peuvent faire assez de immédiat«»m«*nt.
voyau«.»M «luraut chaque nuise n d«» ua- Vous comprendjoz ra»»ttcnr*iir que 
vigatieu pour s’identifier avec h* *»h'.- je n*» suis pas en pesi l«m de faire 
uni. les courants, les nuuvc*3, efc. de promesses dé tin les avant que J’aie 

Des suggestions très pratiques, se- le consentement du conseil des mi­
rent. dii-on. proposées on ce sens, nistres ; mais, pariaat pour tr.oî-nté- 
avant longtemps. me. je répète quo Je reconnais In né-

titro de eonsolatlon peur les an- cessRé d’agrandir le bassin de radoub

HORAIRE D'HIVER — 1898*99

adopt
“ AujmirdTriH les ELtis-Fn»!^ cm- 

ploleiijt leurs forces A ronversesr lo seul 
goriiYornement r»'i>ul>Lli*aln rjul ait Ja-
tmi.is été «>rgauImN «ni Oc'a.aU*. Cette -----------
guerre n (*u jusqu"it prfwmt pour s*»im r(OMM k.ncant UC ET 
vésultfli d*» révoliMiotuicr les principes S-^_3_ bCTPlLlK isw. loi 
fomhuiiontiaux «lu gouvernement rè- i 
jniblicaiii. “

APKKS LUNDI l« 
trama oiroaUront

comme mu:
Z.NTKS CUF.nr.C ET STE-ANNE 

LA SEMAINE

lois DE COMMENCE
* . G q.i4hn*
S fO A. M. 
ù 15 l*. Ai.

Arr. à St«-Anns 
10 00 A. >L 

C 25P.M.

«atvque o. F orCe
y ANÊUIE -CHLOROSE &

de ia voirie.
J ai soumission do AL Ers l'a rent, 

pour macadam Otant, la .inlus lm»sc. 
No 1. S 1.25 ; No 2, $1.75 ; No 3, 81.ï.» 
est acceptée. autre* soumtesiou- 
uairtsS étal.*m MAI. I. Bilodeau, O. 
COté, B. Hyhuul et J. Paroivo.

Lue grande activité règne aux 
. . _ abords de la gare, A Lévis, A l’endroit

rexatuen, un vieux loup de mer nous clinino sc«*sion. Je serai nutorlsé-A t al- otl se fait, d’ordinaire, l’hiver, le chan-

____ . . ... A titre do consola Mon pour les a i»-
c,climpar «.-o count«5 pveuUD-pllotcs qui ont ' moqua" :v d.» Qnéb.cc. et j’espère qu’il la pro­

ies travaux. 
Voire tout dévoué.

J. ISRAËL TARTE.

3T.JE3

Binêrlmun U pur U» plui iruuJi âa
moudA, •)«••• tu,tt«di&t»m«ui d*o? l'Koonotnlc 
Mn» oec»*ionn«r iln troubln». U rteolon» el ircon»- 
llluile MBg Al lui lionne U vigueur o«V*M*lr«.

O*far dej /mfMliimi et Contre fit ont. 
ûfger U Bluoaturîi fi. Bravtii, imprimé iq Koog«.

DtTAO. : TOUtK* LCé rB«RMACU«.
Opo§ i 40 el 43, I\uo Wtunv-l>Aure.

disait qu» d’après las ivrununanchi- ro 
tloiis de la eommbision fédéra h.» d'esî- ! 
quête sur h» pilotage. Je nombre des 
pilotes pour le port de Montréal 'ne
devrait pas dépasser 50. II* sont ne-1 i^s commissaires nuiront aussi. 
tueReiuent 54. Dans k» cour* ordinal-:(]|irs unir rapport «nnuel, l’attbntlon 
re dos choses. Il «’écoulera une Oizal- des aotoritès sur la nôccssité u un 

M. l’areut a aussi obtenu .c con- ne <Vnnn6i*s avant que lt» chiffre m» autre bns*in de carénage pour ie ha- 
trnt pour la pleure caASéi*, étant en— soit réduit A 50. Ix»6 apprentis out 
coq*o «le plus bas soumissionnaire, sa- donc le tem|ws de se perfectionner, 
voir : No 1, $1.04 ; No 2. $1.55 ; No 3,
$1.55. No 4, $1.55. Les outres soirmls-

• a ■

tier de M. \Y. hl Simpson. Cette n*i- , 
uéo le bois carré, merisier et frêne, ' *i«Q»i4be« 
importé de plusieurs endroit* sur la I 
ligne de B Intercolonial, est en plus • 
grande quantité qu’aucun hiver pré­
cédent. Rlusleurs hommes «ont occu­
pée Cl l'équarrlssnge et au* place nient 
de c»»s inmuNiscs pièces de bots «lô

Rép. deStn*Ann« Arr.?t Q;iéb»«
7 15.01. h 25 A. AL
R H) A. M. (ExotfM lo Snmodi) .12 501*. AI 
31 iU*. AUJ^hnaucliOitoLajeuti 1 WP.AL

L». LIAIANCUK
Arr. A Ste-Amo

2 (01*. AL 
5 SuP. AL

im. *>(> -r, .>i.oo. aariros soumis- -p. , _______ innn
fîloiuinlixH étalent MM. o. (’été. R y- xlôCûltG Ü6 itl -I{ICG 011 luUü
kind cit Bilodeau. --------

IVur les puisards, M. Era Tarent ivndant l’bivcr de 1S07-08. 55,053 
obtient ’o contrat pour ecvbc eu pioi-re lr0recnux de glace ont été ivcoltés 
et M. Bilodeau i>our crux on foute. AL ÿUr j0 fleuve* Boit une nnguicntAtJon 
Oété était le troisième jKnunlssfonufli- (]0 jujqp morceaux sur la récolte do
rp* l’année précédente.

Quant aux dJtTérentnis qualités de
bols 11 a été décidé d'accorder lo con­
trat aux soumissionnaires qui avalent

vre de Québec, ua bn.««ln qui serait commerce, que M. Sliupson oxpfdle- 
capable do recevoir les plus grands ru sur les maivhés d’Angleterre par 
vaisseaux • j\:l sillonnent nciucîlomout vole de steamers océanique», dès l'ou- 
i’océan, et qu'il nous sera donné <l*|vcrture de ln navigation, 
voir d’ici A linéiques années. J

Il iv y n aucun doute que .'es non- j • 
relies maritime** que nous avons eues 
depuis quelque temps sont des plus

encourageantes pour Québec, mais j Ayez le soin d’avoir ce vieux remède

»J(-p. «lf»Ste-Anu« 
t Î0 A. AI.

D «ia. al
( OU P. AL

D OU A. M. 
t lu P. \L

/»r.à Qu4 iia 
• 00 A. AI.

)2 fl*P. AL 
l IUP. Al.

SI LE BABY FAIT SES

i'idéo qu’en etis d'nccldeiit leurs gros ei efficace, le Sirop do Mmu Wluslo'tV, 
vaisseaux ne poutrrntont mémo pas pour les dentB des enfauts. Î2 adoucll 
subir dos réparations temporaires ios gencives, allège la douleur, guôrtt : 
fait quo les grandes compagnies hésî- , les collquea et c’est auojii io uioUlou» 
%sOt fi eavoj*er leurs grands steamors j romède. - ^

1.RT1CK QUEBEC ETAT - JOAUiLU
l)«*:».u«i Quéneu Arr. ^ Si-Juat iim

ô C01*. AI. (Le Mar Ji et Sanedl) • 40 P. M.
IV? de St-Joaahhu Arr. 4Quéoe>

11 15 A.M. (Mardi leuleinen:) 12 60 P.AI.
7 *iu A. Al. (Samedi seulement) S 25 A. .*!.

Le Fret pour Ile.tupré ot St-Joaohiai atrour 
reçus 5 la Station de Qnébec Ici Alardiâ et Wu 
ia«*«h* aeuleiaoRt.

Pour toutei aatrei infor^iti©*!,•'adreuerir»
a riftieudrint.

We It, RUSSELL 1U. Blittlî»
siunntetdanL. Président

K* A. EVANS, An tut Général,
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Z. PAQUET
Magasin à Departomonts |

EN VUE 
DE LA

Saison
DE-

Pâques
les visiteurs sont dès à pré­
sent bienvenus à jeter un 
coup d’œil sur les

qui sont tous les jours ou­
vertes dans nos magasins.

Nous commençons aujourd'hui une 
rapide énumération de nos marchan­
dises de haute nouveauté dans lc9 
différents départements.

Comptoir des Etoffes 
nouvelles à Boks

Tlfsus Jacquord miroitants.
Damier mine (.cheeks)
Mille carreaux ? Pinhead checks).
Très 1*4 assA/rümeiit de Crépons 

M chair noirs.
Etoiles nattées îpanier).
Mohair engials.
Sergé mélangé pure laine.
Cover-coat nouveau pour costumes 

complets.
Crêpons quadrillés noil's.
Tartan Ecossais (plaid».
Ruyures haute nouveauté, tilet cou* 

Unir sur serpe couleur.
Satin cover-coat.
Drap de Paris. Popeline. Etamine 

de laine.
Nouveautés en Epinglé,Alpaca, si- 

Jôetieiine, molrlne.
Cachemire d’Ecosse.
Crépon ondulé laine.
Crépon noir et zéphyr bouillonné.
Des derniers genres en mousseline, 

organdi et gingham.

Comptoir des Soieries
manquez pas de voir ce qu’il y 

a de plus nouveau en :
Taffetas étincelant. ;
Faille. '
Sa Lin duchesse.
Peau de sole. *
Satin de Lyon.
Veloutlue.
Bengal ine.
Mohair.
Ixmislne, Surah, Damas ot soie pon- 

gée.
Velours de tous genres.
Tressés fantaisie, étoffes spéciales 

pour doublure.
Foulard de sole.
Armures, etc.

Le débat An club conservateur
sur l’adresse

Les liberaux ne sont Das 
contents du M. Laurier

UN INCIDENT DE L’ELECTION 
DE BAGOT

De St-Roch
M. OfiAPAlS PRONONCE DNJ VIGOU­

REUX ulSCOÜRS

ENQUETE

S’il y a des libéraux acharnées dans 
i St-Koch, il y a aussi des conserva­
teurs enthousiastes. La salle du club

Sir f!hnrlp<ï fit ses DartisaDS conservateur eu était remplie, hier Oil UlldllCb SL btb y*uu3auo ^ 1>0Ul. eutou<tre Thon. M. Ohupuis
L“ trailer do.s sujets d’actualité.

Service spécial En l'absence de M. Félix Goiirdeau,
•>*. président. oliVgé de partir pour Mont-

Uiuiua. —. ,*:ll yi' <0 vii>M)i\isidcut Béruhê.
Sir Wilfrid Laurier a fouetté s'-s présidait.

SQR L’AOOIDhNT D’HIER

Ce matin, vers les l) heures, !•« ‘‘oro- 
m*r G. A. italien u, accompagné de M. 
George St-Pierre, s’est rcn.au au au 
103, nue Ste-Margm rite, St-Uoch, pour 
tenir une tu quête sur le cadavre de Ja 
petite infortunée Marie Evu Hermine 
ii'ost, tune a coidjou tu Je mioniti hier 
après-midi, vers tes 3 heures moins 
quelques Minutes.

TJEi-iliGrP iPillE
IDernières dépêches d’Europe et 

des Etats-Unis
\ Instruments Aratoires
■j V.AT.VaV.V.*.V.W^.w.V.VJWAV/WWAVWV/yAT/W

Par le fil Un C. P. li.

DE L’OK DANS LE NOUVEAU- 
BRUNSWICK

Frédéric ton. X.-1L, 22.—La popula- 
tiou aIcs environs semble n’avoir au-

Té wv «ülvOu't est asscruieutû t*u cuu .toute »UfU y a de fur ;1 Crocs dtla^nlK- vkV.no i-si».- Cm*. pris de coite ville. Plusieurs 
Le sur un eanaj.û dans le salou .te la l>'ts ot.t *lfja fié pris et plusieurs au- 
résidence ires Je seront (1 Ici il quelques jours.

r&il. M. le vioe-présldeut Lerubê. toll, (>ll.s lle- MM. H. «S. Barker et W. Ilarrisou, du
Sir Wilfrid Laurier a fouetté sv-s présidait. nil u \ Gré- bureau dos Travaux Publics, sont ro-

pajMlsans par un «lfccours colêiv, vio- L’hoii. M. Chapais a d’abord parle (l‘ nkr ' Joseph Hi- venus, hier, d’un voyage A cet endroit
J ‘ dp politique fédérale et surtout ou *d>he, Jaindu* (.uuiir, Jomwii * * oft OIll délimité certains lots, et

.passionné, man* J* ' 1 ^ , projet de réforme «lu sénat, la ques- gnard, l . Bergeron. Nap. •«* * > |qeu iurils m* Valent pas dit carré*
qu’il

ASSORTIMENT
COMPLET

il rscs ii Ressorts et a Beckcs 
Sarcloirs et Cultivateurs 
Stiiiiiirs “ Le Cliainpioii

î

M I
I*roj

truJt l'effet du magistral exposé uc tjOJ1 ja pjus dangereuse au point de 
sir Charles Tapper. vue de la province «le Québec.

députa ui/nlstOrielci l’ont a]>- l’uls l'orateur :i ate.r.M lu politique
plu mil souvent, i.» I cal soutenu .nu M aj ar<?illin(i s„ faisant le valet «te 
acharnement, mais une foils -sortis «le Tarte et de M. Laurier, pour sap-.»r 
la chambre on les enie.uJait s*.4 dire i(.*r bases de notn» constItutlon.

gnard, 1 . X. Bergeron. Nap. Liüium^c, )>Uu qirils m. Valent pas dit carré
rr!^elt S!' hrniÜ* ' ‘ menu ils ont donné h entendre qu i 
Cote et W dirai D.oiiu . Ixaueoup d’or A cet eiulioit.

Le iiiviniur it iiioiu inu*rroge e»t io • ypivmiur
père de ITnfant «iui «lit que «|ta’»«im‘S '
inimités avant l’accUh'iiiU, il a joué avec gm CHAULES 
sa 'petite llto, Agée de *1 a lis et 11 

sou mû que tMifnm. et étant * Va licou v«*r, 0.
EST

A., 22.--Sir

|ï
CUANOKUX ! I»

ENGRAIS
CHIMIQUES J

Charles ; !■
la chambre on les eiite.uJa.lt so dire hases de notre constitution. mois, son unique enfant. y Tuppor a fait un bon placement piaitd
entre tllx que leux eii.i’ M'avait paa -M. Chaimls «t pavlô pemlnni pr.'s de tourae à sou ouvrage, Il a oy. • •• „ n mis ,<u. l'argeut darw lu mine V«i- ! S 
cntr 1 «Umix lieures. au milieu du plus uemeut nulle p.u Us ol> tU sou t V(1, v>OS!4);tnd. Celle mine donne des i ^
Aie aussi bon .pie d habitude. gr.,ll(1 eullmiislasme. V“U qul s‘,‘ tro,!ïaIl ,1‘Uv r^'. ,,:,U ^ Kssuliat» fdonnai.ts. Lu veine sud est ;ÿ

L’encens que -W organ.s Lbwi’a.ux T/lion. M. Elvnn ira McntfVt adres- 1,11 cheval atU'.é A une \*..tu-ie nu .m.» in e«»ino nord, et le i S

Les malles

L’encens que W organ, s nüwaux T/lien. M. Elynn ira biont«M adres- 
lancent tous les ji>ur.s A sir WlitTnt, fser la parole aux amis de »St-Ko«'l). 
sembùe lui tourner m tét«\ Le vol!it * tx9m
orgueLlieux et ptdunt notre premier ; 
ministre ! La moindre o:avtixtriétô | 
l’exaspère, il se f Ac lie. il pose au
grand maître cit il dit des sottises.1 
Av»»e toute sou «Tloquenee il n’ost pour­
tant lias de taille A tAuitî tkrror du 
grand.

La colère
toute ûa chambre c-t elle a provoqué

, . , . , . m .n aussi riche «tue la velue nord, etdemcm cl»argon do cuir, pnm: c la m- , c,msl«r».ble.
rtetiou do la manulacturo Mar.>h, tue
St-Va lier. ---------- ; ___ _

J’ai crié nu eliMTJVtléf : •'Airr»"io, TREIZE .fOUKS SOL’S TLLUL
tu écrasés un etil’am i ” tî-a vaituiv a I-lkIl(]vi|ltN colo.. 23.—On a réussi, 
continué «*t M. Pouilot lui a cri^ «!«• |;ier solr A ,vndrc A la liberté les deux 
taire quolqui* pas «l«» plus. ;ui^ ne jIH.l:rsi ^mprisonués, il y a treize 
pouvoir relever Ja paite victime. jours par suite d'un accident dans in

malles. De tout temps, avant cette 
nt.iicH*. le u« pat i d<* la ...alu* *.e u .'«ai*

e de -M. Laurier a choqué baie pour Québec, avait lu*»» AV. heu­
res, p. iu., et lorscpte le coinTier n é- 

, tait pas à son poste, il 1 heure Üxe,
tmo réplique écra-siuite de M. Foster. trojs jK.uresf mi courrier spécial par-

d’oiNlinalre si calme, s’est tait av«*c lus malles, aux frais de i’en-

Les habitajits de la rive nord du St- 
Laurcnt. à l'«*st de (.)tiélicc. se plat-
gj.'jjl. :i vrr uils.n. ,.u s. vvi.v .loi "'v >’Uiu nramui-.v u.- .».Sv;. „,ln,, jiou

<*«* moment, uifon était A ew ever
Foi t ioi et mol. J ai 
faut et l’ai transportée
mère : elle avait encore sa connîils uyovon 
.sauce. L’endroit où Ven faut a C tô ‘ *

mine 
Charles

Air. 
Jier.ss et Bell I'Tev étalent

VICTOR
siakql'es\ RELIANCE et

lCAPELTON
Employez coa engrais comme il faut et vous aurez do magni­
fiques rendements, soit sur les Patates, le Tabac, te Grain, 
le Foin, etc, oie.

Catalogued ot Circulaires fournis grntultomont

. F. T. LEGAEÉ,
oj 273-273. It U E ST-PAUL, Québoc
^V.V.VoVAV.VeVAV.'bV.V.V.VAV.VA'-VAV.V-VAV.V.W

t
/.;. • -4V.-0

Léon XIII cnvcîo uno stipotbs s;:/.u>1 
du Christ à la reun Victor! a

ECHAPPE BELLE 
Vers trois liunmks. iwer aprftsrinldl, 

le char «lu Quebec i)l*strict lUtk.way, 
No -13, passait sur ’a i ue Grande Ai-

rn l'cirdinaliv «tua uvpreneur. Aujourd’hui tout «*si chan- pou\aietit sc rencontrer laciemen.. (p.
V(»s malles laissent, la Malîniie 31. A. la.sdicreau. îepivs.uiutnt Ja jM 

. Laura r tu:-* ( quand le « uiirrier est nuilsou * Marsh, demande au témoin
elle tu longtemps. ,1^l J.t \\ ;uTivé * deruièivupMit s’il a vil Louis Kobcrge. b* conducteur

i ramassé mon **n- j* q,,j)tljs ti'ei/.e jour.* «*t tic commutii-
ttv chez sa grand - «raient a voc le monde extérieur qu’au , . -, -

...........”K“’ ivx-u M •ill* nulls avaient uués au coin dime grande coidiallte. llt lu rencontre
......................*isër avec «le Ja dyuAmite U-ou Xlll vient «Venvoya «m cadeau McLimont. eu tr

écrasa* CtaIt beau, la tuûgo ayant èto ...... ùA . k,ul. nlLSSJlit ,> n, „our- A la Heine Mctorm une saiptrbe ata- memule a. chevi
eub-vcA* dut» cûu*. «-t deux voitures ;i * ,, fnihl cîrt.lus,M. o0ü 1>u.d8 nie du Chrts-t montre sur un globe. pour un* autre, les deux clwtaux

ntuu. il a mini t,4lU1^ ^^mivw do deux sculpteurs Un* lens, prirent l’épouvante, et se Jetètvnc
........  i Une autre statue de «s* gunv sera ans- dans b* Italie de neige qui ferme* i en-prufondeur pour b s trouver. 

•I *• A té $3.000.

m*:
C’«*st c

Comirtoir ies Garnitures
Nous avons ce qu'il y a <ie i>ius 

récent en garnitures soie, Jais et pail­
lettes #nolr es.

Kuban fantaisie plissable.
Dentelles et diets;Valencienne Platt 

Drieu tarte. Torchon «Je Nottlugnam 
Filet de Maliuos et Bretagne.

Braids et passementeries de tous 
genn*. entre autres spécialités pour 
garnitures de corsage,

Oache-polnts, pea-les, jais tablé et 
paillettes. Petite Passementerie en 
ganse et bourdon de soie, Petite 
Passementerie noire perlas ot cabo­
chons. Passementerie on tresse, en 
gaiuu sur tuLle, sole, parles noires 
w ^paillettes, et nombre d’autres va-

Quelque c* Il OMC «le Iré» 
itoiavean, c’cnI un c«>m. 
plot «le garni tu res en 
bralcl de noie pour man. 
tenu .

Voyez noa nouveautés en soie or­
gandi et plaid pour matinées et'che­
misettes, ain^i que nos cravates et 
rt-gates en dentelle de sole et chiffon.

N. B.—-Cette revue de nos nouvel­
les marchand!»» sera continuée dans 
quelques jours.

Vitrines des dernières nouveautés 
en préparation

itf.ff.'M?/, m sr-josera
fl mars lSirj.

Loudn*s, 22.—Jx*s s'tipports entre le p-.,., ^ uaie vitesse ordinaire, lorsque
Vatican cl la cour St. .laines sont :*»ar- ivndu près «U? la rue Dt'Salabewy. il

«in « mi vm nll î;k nviieut qtiés au c oin d'une grande cordialité, m iu rencoiure des deux messieurs
réussi à briser ivcc «le F» dvuAinite I^ou Xlll vient «l'umvoyqr «m cadeau McLimont, eu train de faire une pro­run-si a Miser a\ec «U f A ïa ludne Victoria une ©upu-be sta- momuln à cheval Pour une raison

. . _ .i . . ' .. * i « ..nL.i'/.k ,1 nu i .«“.1i '• ..t <1 miv Vi il t 11 .. 1 •• .. .. 1 .
Ceiaii-ci,

échauffé plus qu’A
itdiuinTstxC- fl M.................— - pour ijuCDec. «pi
ilout 021 se nipi>ellera longtemps. |>x*Ct et il est arrivé di rniô!\-ui*Mit 

Ou? soir, M. Lunnioux. député <l«* G as- tJu’clk* sont parties douze hciuvs 
pôu pris îKirt «u «IC-lKU av.v aisoz <te "P'vs 1.- temps lixû. pur.v <|ae lVuw
succès. Son appel A la concorde ma. - J)0IU. faire sull uovtilr. ot notre d«'*pu- 
qimlL cejKmlaur d aut«#riié dans ni ,fédéral lie veut pas qu’lia c«>urrlor

1k>uo1io d’un lionmu* «pii demandai': spécial soit envoyé aux dépens «.*• s«»>
uiiii». «pii font le service entre i» i et

. . .. la Haie St-Paul. Cet état do chose ne préi« r n*c un tondre l«* témoignage au nies et messieurs—qui y prennent part,
un C«tuuliens-fr:tii(.*ahJ. Sir V\. Lan- t]L,vl..,q p:ls loléré pin.- long- clianvtivr lui-ménie, avant que » on savent exécuter un programme avec

H’tnps. et il serait temps «pi«* rinsjiec- Jépondro A culte «juesc.on. tout 1 art voulu. Aprè» des nouveaux
leur d«*s postes y v«*rrait. un inîurroge ensuite M. Napol**on de eb.anus «*( «b* piano, l’op rctt«* «pii

Eu somme, nous avons .laits le «-«>«n- l/I'etm ux. «.*liam*îb'r A son propre sera iuterpiét«'«» A la tin <1«* Ja séance. Ce malin, en cour île police, ont temps,
té «le Charlevoix, un servi«*«* «i«*s ma!- X■•«nnpt«*. 11 atteinlait qu’on efit chargé sera vivement goAtce et peut être re- compnni «l«*ux dames «1** St-K«»cli. so ts
les «pu laisse A dé.sir«*r. Le public lia sa voiture et jouait avec la indite lii* gardée comme in pi «Ve «h» rési.s juice l’aeeusa i ion «l’avoir joué à la Fit/.
pî,s «Fol * j « *« • i ion à ce «pie !«*- «*. tu i*b»rs U. A pen pr« s deux minai s après dt la soirée. T«oit lions nnnoiie«ï nu simulons et ;t la Corbett.
s«>iont «les r«»UL«*.s pur sang: mais au l’avoir «.aissue, j<* lai apcnpie s.»r.s le véritable régal musical pour ce soir. Apr«\s avoir é«.*outé leur version, n*
moins «pt'ils fnssnit leur <1« voir. ineinbrcs du traîneau, chargé de « un*, et nous le croyons, car M. Dossune. juge* d remis la « anse à «etie a]»rès-

P. F. ; MM. Frost. Pouilot et moi avons a .ors qui ne recule jamais devaut 1«* tra- midi.
Malbaie. 20 mars IMU). ' cri*** tous ensemble au charretier qui a vail «piand il s'agit de donner «le la SAISIES DE VIANDE

(arrêté imne diatom, nt ut nous lui bonne musique, a «îéployé mi zèle ot riepuis «pmlques temps Us boucliers * et ne lui ont pas ménagé Jours féilel-
! avous «Ht de cciutimier. :ilin d’cille- une activité admirables pour pro«*urer uûdlent parce qn\>n arrête ass«*z -sou- «tuitions. Nous devons dire aussi que 

v«t la charge sur l kiinih. Le père au public une soirée «les plus intéres- Vent d< s personnes vendant «le Ja la promptitinh» avec laqneîk* le garde­
; «P’.i aidait alors à M. Pouilot à charger sautes «*t «les plus agréables. Nous viande «b* porte <*u portm
j son voyage, s’est emparé Gel s» ’*i «%n- avons l’espoir qu'un auditoire nom-

a.ux électeurs de lingot de voter pour
Lau-

v.u anglais, sir t'1.aides

s’il a vu Louis KoLorge, b* conducteur 
«1«* la voiture, commettre une Impru- 
d«*nce (ptelcoinpic ; 1«* témoin n«* peut
jurer cela. démie de Musique, ie magmliqu

M. Joseph BcnudoTU. 1*' eliof du .lu* ,*,rt organisé par M. Lf-on Dessane, 
r.v «Usina n it sa voir si le charretier professeur de musique. Nous ne doti- 
était sourd, vu qu’tt n'a pas arrêté touts nullement du succès ûo cette soi- 
b j d’il en a été not ifié. Lus Jur* s musicale, car l«*s musiciens (la- FAITS DIVERS

ri or. contre 
Tuppor.

C’est ce «juc M. M«30i*e. de Stanstead 
•lui a jeté A ûi ligure au milieu «les 
applatullssentents de la gauche.

M. Lemieux a nK* ut l«*s n'gles de Ja 
chambre obligeaient M. Muor«* A accep 
ter la ulêiié-atloii de M. J.i'iulvux.
Mais, nous qui lie sommes pas «n
chambre, nous afdnnous de nouveau, ^ _
avec M. Bcrgcrou qui était «présent *l [ UNE ECOLE DES FîtEilES
rassemblée où cet npptl a été fait.

si cnvoyéi* A l'abbaye Westminster. j;*«V de cette rue. Les doux bO'e«s af- 
( i>* pape a voulu les bénir lui-mém *. fuié«»s tirent «les efforts commun bl«;u 

CONCERT DE CE SOIR ; Uct éclutnge de courtoisie entre Léon 1%,n pense pour surmonter 1 obstnuve 
•u* soir «iii’aura lieu à l’Aca-1 Xlll et la Reine X’icVaria sont de lia- au grand danger de ceux qui les nion- 
• Musique, ie uiagnitique cou- titre A rapprochtM* les Anglais de I L- taîu*ut. L’tui des prometteur* fut J«dA

glise CsLlliolkiue. , «n bas de son cheval, land's que oo*
---------- -«a»----------- lui-crl faisant volte-face, prit sa «*o«ir-

se eu suivant U* tramway ( leotriqttc*. 
Le c«u:diu*tetir Nu» i». M. Cassidy, lit 

lui médita 9*. moiat arivtci* 1«* «-liar, et 
sautant en Las d«u marcltc-pled fut as­
sez heureux pour saLIr le cheval A la 
bride et l'arrêter .lieu?. Fendant ee 

M. .MeLdmonr se tvlevait uu 
peu étourdi de sa <*Lnte, mais sa ni 
blessure, iibié par le conducteur. Il 
l»ut remonter à chcvui*. et cun inner sa 
promeimde mont» ntanéinent jnterrom- 
pue. Les nonihi*eux i-assagu-rs «pii so 
iron va leur sur le char ont beaucoup 
admiré 1«» sang-froîd du conducteur

COUU DE FOI.ICE 
matin, en cour «b*

langage A ST-MÀLOque M. Lemieux a tenu le
d(»ut 11 a honni» en chambre.

D’aiLîours. il suffit «le <se rappeler I.a nouvelle paroisse de St-Malo va j 
CO qu- lou Oiium.l sur les luwtii.^ eu ôuo .tet.V a une {jn.uilc C-w.Ic. 1 <• eu-
temps do lutte cloctonilo. lu»- a,-s Frtru.s .Mamies et lu Comuns-
rouges «iui ou chambre'|)i'ot«*stent «le .biun .Scolaire fera construire 1 édifice, 
leur loyauté sont les pins déuiago- E'Ccole est l’appt»n«Lce de 1 égli>«*. et

nous sommes neuroux «juehc n ait 
pas tardé n le de venir A bt-.Malo. Aus­
si la prospérité de < «*tte paru iss* s’an­
nonce déjà, il y a un inuuvunieiit de 
lu population vers elle ; cette année 
même, plusieurs uouvcfieà constiuc-

g'Ues sur les b listings.
Four revenir A l'opposition, elle est 

plus unie, j» lus cordialité et plus en­
thousiaste que Jamais. Flère A ju-te 
«Oitre ule ^on chef, sir Charles 'i'ttpper, 
elle est. préjwm'e A l’aliv une session 
qwi fera éjioque u!:iils nos annales par- 
leineiitaircs.

Sir Charles est aîussl nhnab.e. aaissi 
charmant m aussi intéivssant au mi­
lieu du* s s amis qu’il est iiutrépide « t j iiitelllg«*uie «'t inorab*. 
agressif vu clutuibre. Avant-lder so.r. * La Congrégation d«-s

faut «n criant: ** Oh ! moai enfant l bretix sera là. «•«* s»dr. pour applaudir SANS CDNNAIbSANt 1*-
Quel «*st le numéro du charretier V l’organisateur <1«* ce concert et tous Uiu* «lame Délisie a fait une chut.*.

Fuis u a liions é. sa petite li.Ie chez ceux « ; ni lui donneront leur généreiix hier après-midi, sur la rue Su*-Cécile 
sa grand*mère. Le chanvtier s u»st tvn (oncourg. 
du un peu plus loin où i'I n ntitcmlu. j 
sur la (ltmande « i u i üii été faite. D’a-j 
près son uqiinion I’nifant avait voubi
traverser Ja rue. Elle ne s’était pas <$;lIl Francisco, 23.—l’ne lutin» re- 
jdaint «lu froid. «jtie du capitaine McQuesten. chirur-

A M. Taschereau le témoin dit que gjou du 2>e régulier, aelue lenient A

moteur a arrêté le tramway 
fort remarquée.

a été

AUX I IIILI FFINES

et s’«*st fait une blessure Tellement 
grave à la «tête, «n tombant; «iu’«lU* 
a perdu connaissance. On l’a trans­
portée « liez elle, toujours «laits le inf­
lue état.

VOI.E OU FEU DU
Un étranger, «le passag«* « u «*eu *

dé A. ville, un nommé Hall, a p rsé pin Iule 
a été f| i j i police «|U*on lui avait volé ht

EN VENTE
A LA

LIRUAIRÏK
DU

• ••v •••« • «é i». o IJV/U » v. IU .7 R. R 4 UV» ----------- -------

lions s’y él**veitt. l/*'*col«? sera ouverte voulait dans la rue.
,Tiil premier s«‘pleinbre. et elle sera 1 M.lt«d»erge. 1«* c 
bientôt remplii*. puisqu’il y a Jà déjà ! homini» sobre et prudent 

«le

li* clievul a lait au pas et «pue e est un Manille, parle «le la «lélivrami; 
pur accident. M. l'rosit était utecujié A B. Feters, un pliotugraphc « i ni
enlevu-r lu nvige «*t l’cnuam laissée capturé «*t tenure par les i Inl.ppla^. smnmc «b.* ÇSÔ. Les «lét.etiv s ont é : C*
seule avait la liberté de courir où elle Filets a été fait pris, uni r au in«>- chargés de faire des rcchen h* -. inn's

ment où il était A prendre de?* «ils «*n \\* SOIlt d’avis «jue Hall a perdit son
conduct* ur, ct>t un dehors* des lignes, il a été jeté **ii pri- argent au lieu «1<* se b* faire v«*1 r. «.-ai

CLERGÉ

CHAPERON & GARSEiïï
son où il a reçu la t isit«* d’un capita:- \\ j.-iraU qu*Il avait, levé b* coude trop Ho. 6, rue de la Fabriauo, H-V.

Aponti pour AIM. Alf. Vromant & Cio Par a

prés «le -loi» eiiiams qui peuvent y eu-J M» ‘L'an Roberge, chant»tier est eu- ne indigène «]ui a «essayé son épée sur souvent pendant son séjour «*u n«»tre
tier. Nous n« «lis eu i\- jouissons, Aqjlà sain* interrogé après avoir prêté ser- lui et qui a menacé de «le tuer. J a* chef ville. O’est un citoyen de la eaïupa-
iiii moyen pratique d«* développer nu- niu-nt. il est counti sous 1«- nom de insurgé a ensuite appelé un «cruun

'ire viiie «*t ut* former une popidatiou "Louis” «-i est. homme ule cour cite/. Lumbn* «!«• s.*uivagt«. to*is armés, qui
M. \N'm Marsh. Vers les 2.13 In's je ont exécuté un»* danse autour de F«*- l. NE Kl Mi-.i K
conduisais line voiture suivant M. dos. tors, qui a clé ble>sé au bras. Le !«m- rumeur circule aujourd’hui qtL»
Léitiiliiauiin* A q-itii«|iK»3 pas. Ma <*nar- demain mutin, IVters a été conduit à M. U-aniioti, assistant-procureiirgéué- [J[[yp[jn'gg [|û Jf|^ Jj Q U U B PPDQQP

Frères Maris-
Us fut fondée en ÎMT p;n* ff* \ énéra-l». Huiix c hu a dutim i.u «Lin i d «*«t (jhaïupagnanl. prétn* du iiio i u-onsisiait de douze balhs de cuir, Malolos où U a trouvé huit américains, rai, va être nommé jug«» proohabio-

eumerts a sus partisans, au club Ri**Jvvse du- Lyon. Fiance. Le siège «L* la représentant un poids do IdOO Ihs. deux anglais «• t un e.-pagnol. Fimihv ment A Artliabaska, «*t qu'il sera rem-
le s«;rvlco civil par M. J.de-au J.a rémi ion a été admirable, de I Congrégation «st A St-Gcii s-Laval, 

gaîté ot d’u'iitrain. iKIiûno. Fruiux». Elle «*ùoii» e
11 EN .S E l G N E M E N TS DIVERS 

Le *co 1. F-rior s'uiiquuM-m «I«? Ja ban*
«ruta-oulv de la ItoMiou A: as lia Trans­

act uellomcni plus «1«* six miile m m 
lues,^ilunnaui l’instnn-tion à plus ule 
«•«•nt mille entants. Kl e pi s-ciie «;• - 

! maisons dans toutes K-s parties «lu
monde : En Frnnee. nans pr suiic i im­

portation Go., de Su’ii t t.e. A hupicilo , les diocèses, à Loiuiivs. «*u Irlande.
Ecossi*, Belgi«|ty.», ibiiieinrak. lia.a*. 
Espagm*. Tunpth». Egypte. Palestine.

b* gouvernement avait voté .*>bM.iîiju 
jKUir le U'-.in-purt de certaiues mar— 
ehundi^urs A Fort Selkirk. J.es feuilles 
«U
treat

Algérie. Cap Bonn»*-Espéra tare. Sev- 
« Indies. Australie, Xoiiveile-Z/daiide.

* faillite «b* cette compagule démon- N«n:ve!!e-Calé«bmie. aux ih*s Fl j . eu 
eut «pu* le gouvenieineiit a d«JA pu- Cbim* : Améri«)Ue «lu Sud. Colombie 

yé $iîU,UUU «n accompte. iaiss^mt une F * - An.<»ri(ju«* «lu N«»r«l, < atiada . yu*z pas iiii
1,al,m<v Ul‘ ■y'w-0ll<> impayi-t*. M. Crlor \.t N..v. -V.-. 1:. qui « .lo..\ .Vol.* i i:» .ir:iiw
veut savoir i'i ki ionq»agnie a rempli sinbss. l’Académie Ste-Anne «*t le Sc«j- 
son contrat intégraieim-.uti «•♦{ si lus lisfîeat pour les ICuits-l’nis «*t i«* « n- 
inarclia ndlses cou fiées A ses *>olii> ont ,in1*Ta’ , > ,, . . , .
cte réellement livr es :i J-ori b« .kirk. 4.n ]sS3. A la demand,» «1«* Mon-i l’aurais

M. La vin a un doute ou •tête, il va scigin »ir Moreau «*t de Mous!(»ut 
i’i'Xpritn*»!* demain devant la (•haint>r**; Chanoine Saint-Georges. La prt
«m duniiicuut avis qu'iil demand tau -si i:t 1:.vi !"* ' ‘ 1 ”1 ? Sf'AlhaiiaM*
. . . .. i d Iborvilup. La < «mgrégatlon a pré-
nochuie intitulée: "Le guide officiel sentement; «*r. Canada, Il maisons, un

du Kloudyk-t» ’’ est hlc.u toute du cru Juv.'nat A St-At liana se d’Ibervllh», «»t
de M. Ogilvie et «le dire «luelles partres m Noviciat A St-Hyaclnthe.

N«*us a ii.ois U* pas et tout A coup ment il a pu être délivré. grAce A l’in- placé dans 
j’ai a])u*r»,u «lUehiue chose qui ressom- tervention des louctionuaires améri- E. llédard. avocat de cette ville.
Liait A une blouse, sous ma iiiciioire ealna. Les sauvages «pii «.ut attaqué i Un nous demaiiHera peut-être:
de gauche. J al artètf* et j’ai aursitôt Feters. ajoute* le capitaine McQuesten. Mais qu'ullez-voiis faire du jug*» C!io- 
cti tendu crier: “Arrêtez, vous écra- appariimmeni A la tribu dos culminais, quelle? En rumeur b* transporte au\ 
scz un enfant !’* J'ai entendu quel - Ils vivent dans l'intérieur de nie. et. Trois-Rivières. A la placode M. le ju-
qu’utî me trier «b* nouveau: "Avnn- a l'avenir ils n’auront aucune pitié "«* Bourgeois, qui sera mis A sa jv-
cez *. A ce moment l’onfaut était de- îsmr n’importe quel européen «pii torn- traite.
JA sons le membres droit du n.raineait. bera entre leurs main-. j FNE RETRAITE
nue largeur «le deux pieds, mais je lie ------------------ j La retraite «les universitaires, qui
la voyais pas. .Fai vu ramasser i«'U-| i-\].* kemME OUI REFUSE S \ aura lieu, la semaine prochaine, sera
Luit par son père et les témoins «b; * " ‘ ‘ " ‘ ' prf'fhée par le R. F. Rondeau, domi-
rnccident m’ont dit : «»uA«.L idcaln.

J’RO l’OS DE D EI ’*ENTl’R ES

UNE FEMME QUI REFUSE SA 
GRADE• ... mu un .

" A oils pouvez vous en aider, m* so- J ad la un poli s. 22, . .Mme Augusta
inquiet, il n’y a pas ule votre Schmidt, «pii subit une condamnation

A

Lisez-moi çA! par Pierre L’Ermite, 
1 vol.... .... ,,, ,,

Et (,'A ? par Pierre L’Ermite, i vo . 
Restez chez vouh ! pur Jberre

L’Ermite, 1 vo!..............................
Ei «le quatre ! par Pierre L’Ermite,

^ ................................................
Lu* grand M u lio par Pierre L’Ermite,

^ ................................................
Le crucifix dans l’Histoire, etc., ie

IL P. Hoppenot, 1 vol.............
ihuvree «le Bossuet, 10 volumes, 

in-12 pour...............

Franco

• •••••••« • •• ••••••

de ce guide ont «m6 écri'ivs par d’au-1 
très «jue M. Ogilvie.

M. Wauat.v voudrait savoir «i inîc‘,;nn,'e elle établit un grand nombre
^«7" “c —

iu*mout de leur rembourser Jour dép«At relies maisons, «lotit 1b on Fra»tce, **t 
do ÇôO.OüO, ««n giirantio de roxéeution lî» A l’êtranger. Purs cott«» même un­
tie leur contrat avec le goirvcagioinont n,v* P,us ‘,0 Frèn»s soin partis

pour les missions. Pour se iéerut/?r 
uvjiU» c»ll«* n plus «le 13 Noviciats «*r au moins 

18 Juvénnts. 
l.c Noviciat

iitsquesiiun
ét^iit «ici out

vova

toyeus «le Quebec.— — »• » V m m m ■ -w , • < I < • II., » » % * ^ - — » » • • V » I # *» *# • • »

.«*ur J«* les pâlîtes du cheval du côté opposé, nièurtre de Oscar Walton, «lu comté, __ . rt,r* x-/ .-x-r-i i r*
•cnii«'ro A ««lui où J’étais. de Cass, «»u 1SP-L ' T M-\l \ AISE NOL\ ELLE

Ihi réjjonsc au coroner, le témoin, 
dit «pi’aprè^ i’nccidenitj il a. deniamb»1 
A s«m aseocié Bertliliuinn» s’-L avait 
vu l’enfant ; Il a répondu qu’il nej 

.. . . . .. , lavait pas vue. Dans son opinion,!
Maigri» les dlffi«*nltés d«»s temps, en c'tw: un pur accident. L«* témoin est

Emeute meurtrière
j !•>«..es ln Coutri-r.fr:.lion proCT.**.. | m, <], 45 nm «t a jours ,»onr, lùs 
.!.»»> maiilôn- |>i;ovl.lonl; ( haqaa r-lmviuix. I.a imo ôtait ,•» tr.Vs ma»-

oattndU»n. 1! posera d«*ma!n 
question A la cliambrc.

LES MANDATS SPECIAUX
Le montant total des mandats sqm-

de St-Ilyacînllu» a *13 
novices. Cnnndlcns «»t. Irlandais. Le 
.Tuvénnt do Si-Atbnnasc n 85 Juvénls-

eiuux, émis durant 2a vacance, par h*. Canadiens et Irlandais.
le gouverne ni edit. fédémJ, -est <le s;j-h; - ! r-es Noviciats ot les Juvênnts «l«- 
on- ,<An. «ti.,, , , * , tente ni Congrégation c«miptont de 2-L. dont *131.—* pour couvrir les dé- „;ju0 A L* niip0 -,00 Jeunes gens.
lieuses du contingent militaires envoyé 
au Yukon et $.118,302 pour provisions 
et transports Ue la police montée.

Con.erence de Sa Grandeur 
Mgr Begin

AOX DAME? DE L’ŒüVBE DES 
TABEENAOLEB

Les Dames de FŒuvro des Taber- 
naclea auront, demain, vendredi, 
l’honneur d’une visite épiscopale Sa 
Grandeur Mgr l’Archevêque s’étant 
gracieusement, engagée A uonnor une 
causerie à la chapelle Saint-Joseph 
de la Basilique. Les amies do l’Asso­
ciation et toutes les personnes oui 
par leur travail où leurs àumûnca! 
contribuent nu support de cutto œul 
yre admirable à taut de titres, sont 
instamment priées de se rendre ù 
trois heures précises, à l’endroit ci- 
haut indiqué, où les zélatrices prépo­
sées aux collectes recevront aveo ro. 
connaissance les souscriptions an­
nuelles.

LA MESSE DE PAQUES A LA 
BASILIQUE

Demain roir, A 8 heures précises,

Mort subite
Ste-Mnrtine. 22.—M. 

do llowlck. on 
chez un voisin, a vouai «Humer une 
lanrtiorne pour aller voir A son cheval 
quand LI s'affaissa sur -le planches* ot 
en quelques secondes fi avait cessé de 
vivre.

Le coroner Denier* a 'tenu une on- 
quête. Vcrdiet : Syucoiw du coeur sui­
te d’ondacardiie.

vais état sur teinte sa longueur.
!x* W. A. Verge, qui a été appelé, 

est assermenté.
H « ûJ:*ê appelé vfTTS les 2.30 lir*; hier, 

pour donner .ses soins A la défini te.

Deux boinmf r tuég tt uno vingtainn d'au­
tres bl s*é3 au conrg dJuno attaque 

contre les offi icra d’hyglôae

--------------------- ------

Suzanne, par P. Deschamps, 1 vol. 
Dictionnaire de* Sciences pratique 

Bouunt, iu-12....... ; *

Torcdo, Texas, 23—Doux hommes 
ont été tués et douze autres blessés| I J . • V/4IU WWV/ V*«VO VU VIU^lll^V UUUA VO M I V •# O v O «| Ulkl\ kl ||« « IJ v/ 11 1(1 «I «

i/«•niant respirai t* oneoro llonsque j«» au cours d’une rixe qui B’cst produite ;dlt do leur "brosse.” 
Mi.,H ’’n*nve-et a vécu de deux A trois entre mexicains et militaires, A )a ! Un épicier est a cous
ixii.llltes IIUIVM mon arrivée. D’niuVs unitû H’nnA tnnfnfiun füifd r» n v lno 1 f(Ana ft In 1 r k I • lvv<wv

On miuonee «lu’uiio maison de com­
merce de chaussures, «le St-Rooli. va 
Kusiiendre ses paiements, ces jours-ci.

DEVANT LE RECORDER I I o fîar^,» Q. « i • m! te Urome Sanctifié, 1 vol, in-18
Trois prisonniers sont dans 1«* banc ; relié.......

des accusés. Quoique ee ne soit pas j 
la fête Scie St.-Orépin, cependant, deux j 
corulouniers comparaIss«*m pour s'êt.re 
passablement crêpés la chevelure, 
étant sous les ordres «lu dieu Bacchus.
Us sont condamnés pour leur offense 
A payer $2 ot lof; frais, «h» dont ils s*n«*- 
qulttenfr, ajoutant cc montant au cré-

0 55
0 'JO

0 TO 

0 80 

0 9* 

0 70 

2 50

0 53

1 85

1 35

0 80 
0 80

1 50

0 40

.__ _ , ___ _____ sê de ti*ois infrac­
.. api\s mon arrivée. D’après suite d’une tentative faite par 1 os tiens A In loi: ivresse, blasphème «»t
cxaimn externe du cadavre. Je suits' autorités pour Isoler des variolés. ilpsulte aux passants sur ln nie: pour 

u opinion que u enfant est morte d»*. Plusieurs familles atteintes do la'ces trois chefs d’accusation, il se voit
(Ios rahdo-; contaglon^vaient refusé de so Lais-'condamné ù une amende do $17 «*t

la loi 
qu’on

Deux meurtriers seront pendus 
lo 26 mai

Winnipeg. Man., 22.—Ouszczak et 
Czuby, les deux CrallcK'Jiis u-onv»‘*s cou­
pa Ides 4lu quintuji>:e assassinat «le

nuMit produites pa.r la pression de .a ser conduira au camp préparé pour les frais. C’est dur, mais c’est 
\î)inikt! ?u lllï 41 ^nr le corps, elles. Hier matin, au moment où et il faut s’y «soumettre malgré
un.pris les «témoignages que Je viens! l’on se disposait A transporter une de en ait. l’envie, 
d en-feiulrt». n y avait une blessure ces familles, une grande foule s’aa- La cour s'occupe ensuite do plu- 
suv îa jiunbe droite causée probable-!sembla, et une troupe de soldats, slcura causes pour non enlèvement «le
..................................................... sous lu commandement du capitaine j l,*i neige et des causes contestées

Rogers, fit do lour mieux pour dis- pour taxes de la coinpagnh» de Tb«*»li>l 
peraer la multitude, parmi laquelle jClifiteau-Frontenac, «le la compagnie 
plusieurs étaient armés. |du Grand-’IYom* «*t la compagnie du

Au moment où les officiers d’hy- pacifique Canadien, 
giône transportaient uno feinmo au FOUR LE KLONDYKE
dehors, un jeune homme dti nom do 
Mennrc, tira un coup do revolver 

j sur lo capitaine Rogers, qu’il blessa 
j A l’épaule. Celui-ci fit l'eu A 60ti tour 
! ot tira son agresseur.

«.H Ititfc Ckt toujours nrdcntol L’e°K»Ke»>cnf devint, général et
j «rucnio quand finalement les soldats refou-

Entre le "Baume Khuiuol” et les lurent la multitude, on constata quo 
maladies qu’il est appelé A combattre, doux des émemiers étaient morts ot 
mais elle se termine invariablement 
par le triomphe de cot Invincible spé­
cifique. °

ment par le fer <lu clievnl ; fractuix» 
du haut d«* Ja cuisse or ecchymose 
Kur le inüMuu do Taluïoinoii, région 
épignstTluite, causée par .1^ passage 

. du m4»mbre du* la voiture ; la lésion 
. M. T li. Lourgone, était U1 gère mont, ohliqirc.

veiller i... nr rieîioaiu ^l dopiulou <„* ia 
mort u.vjc accid-entelie <»t le verdict est 
rendu on cou^é<\uuMice.

ŒUVRES
.DU.

REV. PERE BERTHIER

DIFFICULTES F1N A NCI ERES 
MM. G. Bouchard cl Fils, manufac-

Stimrtln.nl. ont fitfi condamné A *}* Vm “hV Ktak
mort, hier matin, par ûc juge Kmeo. 't rio (R,,l,I,l‘Î0 ^ H’ 3- Hsk
Ils r,orout exécutés 3c 2ff tuai, A Win­
nipeg.

Greenway et le Seuat
Duraut lo débat sur Fadroseo A 

Fassomhléo législative du Manitoba, 
31. Grconway 8’est prononcé pour 
Fabolition pure et simpb* du Sénat. 

Beau dommage !
Los chambres haute» n ont nas été\i]PptIL*?in (le Ux n,eMe de jhStUaéoi pour faire Faifjiru* des bu- 

raqnea A la Basilique ; chœur et or-i lor3.
ohestre, •

ot Cio.
M. D. Aroand a été uotnmô gardien 

provisoire ; l'assemblée des créanciers 
aura lieu lo 20 du courant. prin­
cipaux £0111 :

La Banque Nationale, $4,000 ; M. S. 
P. Place, $600 ; M. J. H. Larocholle, 
•UiOT : M. Ed. .7 ni leu. SS08 : M. J. D. 
I^icerto. Somerset, $721 ; Fisk et Ci.», 
fJH4; J««. Dulglo, 5?000; A. R. IIu- 
uiou. $300 ; 1rs ouvriers, $050.

— Eiisèbe Pelletier, marchand, a dé­
posé son bilan A la demanda de M. 
Alfred-Arthur Thtlmudeàu, MM. Le­

! faivre et Taschort'au ont été nommés 
.gardiens provisoire.

douze antres blessés, i.o second qui 
a été tué est un ex-oonstable, Gaplto 
Herrera, qui ameutait la foule.

Une autre émeute s’est produite A 
quoique» arponts de IA, etlos soldats 
durent chargor cio nouveau la foule. 
LA encore, plusieurs autres mexi- 
oains ont été blessés grièvement.

Peu après, les troupes américaines 
du fort McIntosh ont paradé A tra­
vers la ville pour empêcher les at- 
troupfcmonta. Les malades «ont été 
transportés sur ces entrefaites. A la 
maison préparée pour eux.

LA TRAVERSE
La traverse* entre Québec ot Lévis 

ro luit très difficilement aujourd’hui. 
La gluce, chassée par un vent vio­
lent d’est, remplit la rade ot se masse 
surtout près do « quais do notre ville. 
Do sort o qu’il est presquo impossible 
aux bateaux-traversiez d’atteindre 
nos rives.

M. Odilon Binet, «le la Itiviôro-dn- 
Loup, est pnrti pour Montréal où il 
passera quelques jour» pour gagner 
la Californie. Après avoir stationné 
deux ou trois Romaines dans cet an­
cien pays do l’or. M. Binet ro rendra 
A Dawson City, dans l’Alaska, où il a 
passé plusioura années avec M. Eu­
gène, son frère.

EN ITALIE
M. Obs. Borgovin, négociant bion 

connu do cette ville, qui a passé 
l’hiver A Nice, est actuellement en 
Italie. Il retournera à Paris vors le 
75 avril et y fera un séjour d’une 
couple do seirtHinea.il traversera on- 
8uito la Manche pour visiter l’An­
gleterre. M. Borgovin compto reve­
nir A Québec vers le 20 mai.

UN IMPRUDENT
nier malin an Palais, lo tramway 

électrique No 23 sous la chnrgo du 
conducteur Berllnguet efc du mécani­
cien Coutuxo frappa & voituro d’un 
cultivateur. Lo devant de la carriole 
fut mis en pièces et lo cheval grave­
ment blessé. Le cultivateur s’en re­
tira sans aucune blessure. On lui de­
manda pourquoi il avait passé de­
vant le char, et 11 répondit qu!il por­
tait son casque rabattu *tir \o* yewx 
t qu’il n’avait pas vu Jo tramway, 
eu veil A un imprudent*!
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